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Préface 
 

*** 
 

Aucun livre de la Bible n'explique de manière 
aussi claire et magistrale l'évangile de notre 
Seigneur Jésus-Christ que l'Épitre de Paul aux 
Romains. Le grand apôtre y expose pleinement tout 
le plan de Dieu concernant notre salut en Christ. En 
écrivant cette lettre plutôt longue aux chrétiens de 
Rome, Paul avait comme objectif de leur révéler 
toute la profondeur de l'évangile éternel afin qu'ils 
puissent être pleinement affermis dans leur foi 
chrétienne. C'est pour cette raison que Luther a 
décrit cette épître comme étant « le plus clair des 
Évangiles. » 

 
De plus, aucun autre livre de la Bible n'a 

produit un impact aussi considérable sur l'Église 
chrétienne, pour l'amener à un réveil spirituel et à 
une réforme. C'est en étant éclairé sur la vérité de 
la justification par la foi si clairement exposée dans 
Romains que MARTIN LUTHER s'est vu délivré 
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de l'esclavage du légalisme et est devenu le chef de 
file de la Réforme protestante. Cette doctrine 
expliquée par Luther mena à la conversion de 
JOHN BUNYAN, le « chaudronnier immortel de 
Bedford ». De même, c'est en écoutant la lecture de 
la Preface du Commentaire sur l'Épître aux 
Romains de Luther que JOHN WESLEY eut le 
coeur « étrangement touché » le soir du 24 mai 
1738, ouvrant ainsi la porte au grand réveil anglais 
du dix-huitième siècle. Nous pourrions encore 
ajouter beaucoup d'autres expériences à celles que 
nous venons de citer. 

 
Non seulement existe-t-il un besoin désespéré 

de réveil et de réforme au seim de l'Église 
chrétienne, mais jamais dans l'histoire du peuple de 
Dieu, n'aura-t-il été plus important que les croyants 
soient pleinement affermis en Christ qu'en ce 
« temps de la fin ». Si Paul avait vécu en ces 
derniers jours de l'histoire terrestre, il aurait 
certainement été aussi préoccupé pour les croyants 
qu'il l'était pour les chrétiens de Rome alors soumis 
à de si grandes persécutions. Mais si l'on peut 
supposer qu'en s'adressant aux cbrétiens du 
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vingtième siècle la substance de son évangile aurait 
été la même, le style de sa lettre aurait été, pour sa 
part, tout autre. Les chrétiens de son temps 
possédaient une culture, une expérience et une 
mentalité très différentes de leurs vis-à-vis 
modernes. C'est là une des raisons pour lesquelles 
tant de gens considèrent aujourd'hui l'Épitre aux 
Romains comme un livre difficile à comprendre. 

 
Le but de cette paraphrase plutôt libre de 

l'Épitre de Paul aux Romains est de combler le 
fossé des générations qui sépare le monde de Paul 
et le nôtre, afin que le message de Romains puisse 
revêtir davantage de signification pour le chrétien 
moderne. J'espêre que cette paraphrase pourra à 
son tour contribuer à un réveil et une réforme dans 
la vie de ceux qui ont faim et soif de la justice de 
Christ. Jésus a dit clairement que « l'évangile de 
son royaume sera prêché dans le monde entier pour 
servir de témoignage à toutes les nations. Alors 
viendra la fin. » (Mt 24:14). 

 
L'accomplissement de cette prophétie est aussi 

évoqué dans le message des trois anges de 
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l'Apocalypse -- l'évangile étemel, proclamé dans le 
contexte du jugement final de Dieu (Ap 14:6-12). 
C'est ma ferme conviction que cette Épitre aux 
Romains et son épître jumelle aux Galates ne 
pourront jamais être dissociées de la proclamation 
du triple message d'Apocalypse 14 en ce qui a trait 
à leur oeuvre et à l'étendue de leur influence dans 
le monde. Combien important donc de saisir le 
message de Romains! 

 
Tons les efforts ont été faits pour refléter avec 

le maximum de fidélité la pensée de Paul exprimée 
dans chaque verset. Ne pouvant cependant 
prétendre à l'infaillibilité, le moins que nous 
puissions espérer, c'est que vous soyez poussés à 
une étude pieuse et profonde de Romains. Ayez à 
votre portée quelques bonnes traductions de la 
Bible ou encore le texte original, si vous 
connaissez le grec. Je prie sincèrement pour que 
cette lettre de Paul aux Romains, réécrite dans un 
langage moderne, vous permette de connaître la 
vérité et qu'elle puisse à son tour vous délivrer. (Cf. 
Jn 8:32). 
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Chapitre 1 
 

Introduction 
 

À mes chers amis chrétiens qui sont à Rome : 
 
1 Mon nom est Paul et je me considère comme 

un esclave de Jésus-Christ qui m'a choisi pour être 
apôtre et m'a mis a part d'une manière spéciale 
pour proclamer la bonne nouvelle du salut de Dieu. 
2 Cette bonne nouvelle avait été promise par Dieu 
il y a bien longtemps, par l'intermédiaire de Ses 
prophètes qui l'ont enregistrée dans la Sainte Bible, 
dans ce qui correspond aujourd'hui à l'Ancien 
Testament. 3 Elle concerne le don de Son Fils bien-
aimé, Jésus-Christ notre Seigneur, qui, afin de nous 
sauver, a pris notre nature collective déchue et en 
quête de rédemption, et est devenu de manière 
concrète le descendant de David; Il a toutefois 
démontré dans Son caractère et Ses oeuvres, par 
Son esprit, Son amour et Sa sainteté, qu'Il était le 
Fils de Dieu. 4 Dieu l'a prouvé en Le ressuscitant 
des morts, une chose qu'Il ne pouvait légalement 
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accomplir si Christ s'était rendu coupable de péché, 
ne serait-ce que par une seule pensée. 

 
5 C'est par Christ que toute l'humanité a été 

réconciliée avec Dieu, et j'ai reçu pour ma part la 
mission, en tant qu'apôtre, de proclamer cette 
bonne nouvelle à l'ensemble du monde païen, les 
pressant d'accepter ce salut par la foi, en obéissant 
à la vérité telle qu'elle est en Christ, 6 tout comme 
vous l'avez fait, vous qui êtes à Rome et qui 
appartenez maintenant à Jésus-Christ. 7 Cette lettre 
est adressée à tous ceux d'entre vous, bien-aimés 
chrétiens de Rome, qui formez maintenant un 
peuple spécial pour Dieu qui vous désigne comme 
Ses saints. Puisse cette lettre vous remplir de cette 
joie qui provient de Dieu le Père et de notre 
Seigneur Jésus-Christ! 

 
Admiration et préoccupation pour les chrétiens 
de Rome 

 
8 J'aimerais d'abord et avant tout remercier 

Dieu au nom de Jésus-Christ pour votre puissant 
témoignage devenu le sujet de conversation de tout 
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l'Empire romain! On dit que votre foi en Christ est 
inébranlable en dépit de vives persécutions! 9 Je 
voudrais que vous sachiez aussi que je fais 
constamment mention de vous dans mes prières, je 
vous le dis en toute honnêteté, et le Dieu que je 
sers en proclamant la bonne nouvelle de Son Fils 
m'en est témoin. 10 D'autre part, je prie 
sincèrement qu'Il veuille me permettre d'aller vers 
vous en personne 11 afin de pouvoir partager avec 
vous certaines de ces merveilleuses vérités 
spirituelles qui m'ont été révélées, de manière à 
raffermir votre foi encore davantage. 12 En d'autres 
mots, je voudrais que nous puissions nous fortifier 
mutuellement dans la foi, vous et moi. 

 
13 Je voudrais également que vous sachiez, 

frères, que j'ai planifié à plusieurs reprises déjà 
d'aller vous visiter à Rome afin de me joindre à 
vous dans votre effort d'évangélisation et de gagner 
quelques âmes pour Christ, comme je l'ai fait 
ailleurs. Mais malheureusement le travail pressant 
m'en a jusqu'ici empêché (Rm 15:20-22). 14 Car, 
voyez-vous, je me dois de proclamer ce 
merveilleux évangile aux hommes de toutes 
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classes, instruits comme ignorants, riches ou 
pauvres. 15 En ce qui me concerne donc, j'attends 
avec impatience, selon la possibilité qui m'en sera 
donnée, de pouvoir prêcher cette bonne nouvelle de 
Christ à tous ceux qui sont à Rome. 16 Car même 
si plusieurs ridiculisent cet évangile, je ne pourrais, 
pour ma part, me glorifier davantage qu'en cette 
bonne nouvelle du salut en Christ, qui est la 
puissance même de Dieu pour le salut de 
quiconque voudra apprécier et recevoir ce don qui 
fut d'abord offert aux Juifs et qui doit maintenant 
être proclamé au reste de l'humanité. 

 
17 C'est par cet évangile seul, justice de Dieu 

en Christ, que Dieu peut accorder à la race 
humaine une position juste devant Lui; notre part 
du commencement à la fin consiste à le recevoir 
par la foi, motivés par une appréciation de plus en 
plus profonde du prix consenti par Dieu pour nous 
sauver en Son Fils. Voici d'ailleurs comment 
Habakuk l'a exprimé dans l'Ancien Testament : 
« Seul celui qui est juste par la foi aura la vie 
éternelle. » 
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La condition pécheresse de toute la race 
humaine 

 
18 Comme vous le savez déjà, le déplaisir de 

Dieu, Sa colère, se révèle du ciel contre tous ceux 
qui pensent pouvoir vivre sans Lui, jouir du péché 
et délibérément supprimer la vérité. 19 Il est triste 
de constater que, même si leur conscience les 
convainc de l'existence de Dieu et de Son souci 
profond pour leur bien-être, ils ne veulent pas Le 
reconnaître. 20 Depuis que Dieu a créé ce monde 
merveilleux dans lequel nous vivons, témoignage 
incontournable de Son existence et de Sa puissance 
créatrice, la race humaine dans sa condition 
pécheresse refuse toujours de se soumettre à Son 
autorité, même si c'est pour son propre bénéfice. Il 
est donc clair que quiconque rejette Dieu est 
inexcusable puisque ce rejet ne vient pas de son 
ignorance mais d'un choix délibéré. 

 
21 Le coeur naturel est si désespérément 

mauvais qu'au lieu de reconnaître Dieu en tant que 
Dieu, les hommes font preuve d'ingratitude et 
refusent de Lui rendre gloire ou de L'apprécier; 
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dans leur folie, ils préfèrent les spéculations 
insensées, avec le résultat que leurs coeurs ingrats 
s'enfoncent toujours plus dans les ténèbres 22 Dans 
cette condition de soi-disant sagesse, ils se 
comportent en fait comme des fous 23 en 
substituant au Dieu véritable et éternel leurs 
propres créations à l'image de l'homme mortel, des 
oiseaux, des mammifères, des reptiles, ou encore 
leurs concepts humanistes de salut, tels le 
marxisme, etc. 

 
L'abandon de dieu augmente leur culpabilité 

 
24 Dieu les a donc abandonnés à leurs propres 

choix, laissant libre cours à leurs pratiques 
perverses et aux désirs mauvais de leur nature 
pécheresse, démontrant ainsi les résultats 
dégradants de l'indulgence. 25 C'est ce qui se passe 
aujourd'hui; les hommes ont à ce point tordu la 
vérité qu'ils préfèrent adorer l'homme et ses 
inventions plutôt que d'adorer le Dieu du ciel qui 
les soutient et d'où proviennent toutes les 
bénédictions. 
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26 Comme ils ne veulent pas que Dieu fasse 
partie de leur vie, Il a dû les abandonner à leurs 
passions dégradantes : 27 les femmes devenant 
lesbiennes et les hommes gais, tous consumés par 
leurs désirs corrompus, pratiquant toutes sortes de 
vices honteux et récoltant les conséquences 
souffrantes et inévitables de leur conduite 
incorrecte. 28 Et comme ils tiennent à bannir Dieu 
à tout prix de leur vie, Celui qui est agapè ne 
s'impose pas mais les abandonne à leurs propres 
inventions. 29 Tout ceci produit évidemment un 
accroissement de la criminalité ainsi qu'un 
comportement immoral qui se manifeste sous 
forme de malice, convoitise, envie, meurtre, 
querelle, fraude, etc. 

 
30 Les hommes et les femmes sont devenus 

traîtres et ouvertement moqueurs; ils détestent 
Dieu, sont insolents, arrogants et vantards; ils 
conçoivent de nouvelles formes de mal, ils 
manquent de respect envers leurs parents; 31 ils 
n'ont plus aucune conscience, trichent sans remords 
et sont dépourvus d'amour ou de pitié. 32 Tout ceci 
en dépit du fait qu'ils connaissent le châtiment 
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divin qui les attend, une sentence de mort éternelle; 
pourtant, non seulement pratiquent-ils ces 
abominations mais ils encouragent encore les 
autres à faire de même!  
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Chapitre 2 
 

Le jugement impartial de Dieu 
 

1 Incidemment, ceux d'entre vous qui êtes 
propres-justes (sous-entendu les Juifs) et qui êtes 
pressés de porter un jugement sur les autres, puis-je 
vous faire remarquer qu'en agissant ainsi vous vous 
condamnez en fait vous-mêmes; car vous qui vous 
érigez en juges êtes coupables des mêmes péchés. 2 
Comme vous le savez, Dieu seul est légalement 
qualifié pour juger ceux qui se permettent les 
péchés que j'ai décrits. 3 Tandis que vous vous 
comportez en juges de ceux qui pratiquent de tels 
péchés et que vous continuez pourtant à commettre 
en secret les mêmes fautes, pensez-vous un instant 
que vous échapperez au jugement de Dieu? 

 
4 Ne réalisez-vous pas que c'est uniquement à 

cause d'un Dieu aimant, riche en bonté, tolérant et 
patient, que vous êtes encore vivants? Cela ne 
devrait-il pas vous amener à vous tourner 
humblement vers Lui dans une profonde 
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repentance? 5 Au lieu de cela, votre refus obstiné 
d'admettre que vous êtes vous-mêmes pécheurs et 
que vous avez par conséquent besoin de la grâce 
salvatrice de Dieu provoquera votre chute quand 
vous réaliserez votre condamnation au jour du 
jugement. 6 Car Dieu jugera finalement le monde 
et Il rendra alors à chacun exactement ce qu'il 
mérite. 

 
7 Ceux qui se seront patiemment et sincèrement 

occupés à de bonnes oeuvres et qui auront donné à 
Dieu la première place recevront la vie éternelle; 8 
tandis que ceux qui auront rejeté la grâce de Dieu 
et auront insisté pour vivre indépendamment de 
Lui, résistant continuellement et avec persistance 
aux supplications du Saint-Esprit, ceux-là 
récolteront les conséquences de leurs actions 
lorsque Dieu les abandonnera à leur propre ruine. 9 
Et ceci vaut pour tous, qu'ils soient Juifs ou 
Gentils, car Dieu ne fait pas de favoritisme. 10 De 
la même façon, la gloire, l'honneur et la paix seront 
accordés à quiconque persévère à bien faire, les 
Juifs d'abord et ensuite les Gentils. 11 Car, encore 
une fois, Dieu est impartial. 
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12 Nous serons tous jugés selon la lumière que 

nous avons reçue; ceux qui ont péché sans 
connaître la loi seront jugés selon les convictions 
de leur conscience, alors que ceux qui ont péché 
tout en connaissant la loi devront rendre des 
comptes à la loi. 13 Le fait que vous ayez la 
connaissance de la loi ne vous rend pas justes, car 
la loi demande une obéissance parfaite à tous ses 
commandements avant de pouvoir déclarer une 
personne juste. (Rm 10:5; Ga 3:10). 

 
14 En effet, les païens qui n'ont jamais entendu 

la loi mais qui obéissent honnêtement à leur 
conscience seront déclarés justes, parce que leur 
conscience joue pour eux le rôle de la loi. 15 Ils 
montrent par leurs oeuvres qu'ils obéissent à la loi 
écrite dans leurs coeurs; leur conscience les 
défendra ou les condamnera, selon la manière dont 
ils auront répondu à leurs convictions intérieures. 
16 Car chaque pensée secrète, chaque mobile et 
chaque conviction apparaîtra clairement au jour du 
jugement, lorsque Dieu jugera le monde par Jésus-
Christ, conformément à l'évangile que je prêche. 
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L'hypocrisie du judaïsme dévoilée 
 
17 Maintenant vous qui vous donnez le nom de 

Juifs et qui vous reposez sur votre connaissance de 
la loi, vous vous glorifiez d'être les seuls à 
connaître Dieu, 18 affirmant comprendre Sa 
volonté et pouvoir distinguer le bien du mal par 
votre connaissance de la loi; 19 vous pensez être 
les seuls qualifiés pour guider les aveugles, la seule 
vraie lumière pour ceux qui croupissent dans les 
ténèbres, 20 le vrai gardien des égarés et le 
professeur émérite des jeunes, croyant que vous 
seuls avez une juste connaissance de la vérité telle 
que décrite dans le livre de la loi! 

 
21 Vous qui vous réclamez de tous ces 

privilèges et qui vous vantez d'être les seuls à 
pouvoir expliquer la vérité, pourquoi ne vous 
enseignez-vous pas aussi? Vous qui prêchez que 
les hommes ne devraient pas voler, n'êtes-vous pas 
coupables des mêmes choses? 22 Vous qui 
avertissez les hommes de ne plus commettre 
l'adultère, ne le pratiquez-vous pas vous-mêmes? 
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Vous qui en apparence détestez les idoles, n'allez-
vous pas en foule dans leurs temples? 23 Vous qui 
vous glorifiez constamment de posséder la loi, ne 
déshonorez-vous pas au fond Dieu en la brisant? 24 
Car, comme la Bible l'indique clairement, le nom 
de Dieu est diffamé parmi les païens à cause de 
votre hypocrisie. 25 Maintenant vous pouvez 
toujours prétendre être le peuple de Dieu parce que 
vous avez été circoncis, mais si vous 
n'accomplissez pas toute la loi, votre circoncision 
est sans valeur et vous n'êtes donc pas différents 
des païens incirconcis (Jc 2:10). 

 
26 En fait, ne voyez-vous pas qu'un païen 

incirconcis qui mène une bonne vie, au meilleur de 
sa connaissance, sera considéré comme un enfant 
de Dieu? 27 Et ce païen qui n'a jamais été circoncis 
mais qui cependant observe la loi écrite dans son 
coeur, ne vous condamnera-t-il pas, vous qui êtes 
circoncis et qui avez une connaissance explicite de 
la loi mais qui, en pratique, êtes des hypocrites? 28 
Voyez-vous, le vrai Juif aux yeux de Dieu n'est pas 
celui qui a du sang juif qui coule dans ses veines, et 
la véritable circoncision n'est pas une chose 
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physique; 29 mais le vrai Juif aux yeux de Dieu, 
c'est la personne qui L'apprécie réellement au fond 
de son coeur, et la véritable circoncision est une 
chose spirituelle, soit l'enlèvement de l'incrédulité 
et non pas un simple acte extérieur. Une telle 
personne déborde de louanges et d'adoration en 
vertu de ce que Dieu a fait pour elle et n'a plus 
aucune confiance en elle-même (Ph 3:3).  
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Chapitre 3 
 

L'avantage des Juifs 
 

1 Cela veut-il dire qu'il n'y a aucun avantage à 
être Juif ou que la circoncision n'a plus aucune 
signification? 2 Non, pas du tout; ce n'est pas ce 
que je veux dire. Les Juifs ont certainement été un 
peuple privilégié et ils ont bénéficié d'immenses 
avantages, le plus grand étant une connaissance 
claire de Dieu et de Sa loi par la Parole écrite qui 
leur a été donnée. 3 Malheureusement, certains 
d'entre eux ont abusé de ces privilèges et ils ont 
ainsi tordu la vérité divine. Mais cela ôte-t-il toute 
valeur à la vérité? 4 Certainement pas. Dieu 
demeure toujours fidèle et juste; le problème vient 
de l'infidélité de l'homme envers la vérité. Comme 
le disent les Écritures : « Tu es toujours juste, ô 
mon Dieu, dans tes paroles, et le verdict sera 
certainement en ta faveur lorsque tu seras mis en 
accusation. » (Ps 51:4). 

 
5 Maintenant que répondrons-nous, puisque 
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notre infidélité révèle et prouve que Dieu est juste? 
Qu'il est injuste que Dieu nous punisse (pour 
utiliser un raisonnement typiquement humain) 
puisque notre mauvais comportement contribue à 
Le justifier? 6 Nullement! Si Sa façon d'agir envers 
nous les Juifs était injuste en quoi que ce soit, 
comment pourrait-Il juger le monde en toute 
équité? 7 Et encore, comme certains le prétendent : 
« Si la fidélité de Dieu devient plus évidente en 
contraste avec mon infidélité, pourquoi serais-je 
encore condamné alors que je Lui rends une 
faveur? 8 En nous basant sur un tel raisonnement, 
nous pourrions aussi bien enseigner ceci : 
« Pourquoi ne pas faire le mal pour que la justice 
de Dieu puisse en résulter? » C'est ce que plusieurs 
reporters malhonnêtes m'ont accusé d'enseigner. 
Tout ce que je puis dire, c'est que ces reporters 
mensongers recevront à coup sûr la punition qu'ils 
méritent. 

 
L'humanité entière dominée par le péché 
 
9 Que pouvons-nous en conclure? Pouvons-

nous dire que nous, Juifs, sommes d'une certaine 
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façon meilleurs que les Gentils, étant donné que 
nous avons reçu plus de lumière qu'eux? 
Certainement pas! Nous l'avons clairement vu, 
tous, Juifs comme Gentils, sont totalement dominés 
par la puissance du péché. 10 Comme le dit 
clairement l'Ancien Testament : « Il n'y a pas une 
personne qui soit véritablement juste, 11 ni 
personne qui comprenne réellement ce qu'est la 
véritable sainteté, et personne non plus qui ne 
cherche Dieu sans avoir un mobile égoïste. (Ph 
2:21). 

 
12 « Tous sont dominés par la convoitise, tous 

sont par conséquent souillés; personne donc n'est 
capable de faire le bien, personne. 13 Leurs paroles 
ont mauvaise odeur et leurs langues sont toujours 
blessantes envers les autres, comme un serpent 
venimeux qui pique. 14 Leurs bouches ne cessent 
de maudire et de blasphémer, 15 tandis que leurs 
pieds sont rapides à chercher la vengeance. 16 Ils 
courent tous au désastre, tête baissée, 17 parce 
qu'ils n'ont pas appris à vivre en paix les uns avec 
les autres. 18 Mais le pire, c'est qu'ils n'ont aucune 
véritable appréciation pour Dieu. » 
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19 En considérant cette évaluation triste mais 

juste de la race humaine déchue, nous réalisons que 
nous ne pourrons jamais satisfaire aux saintes 
exigences de la loi de Dieu à laquelle nous devons 
nous soumettre. Toute la race humaine est donc, 
sans exception, coupable et condamnée devant 
Dieu. 20 Voilà l'affreuse situation dans laquelle 
nous nous trouvons; aucun être humain n'a la 
moindre chance de se sauver ou de paraître juste 
devant Dieu en essayant de garder Sa loi; tout ce 
que la loi peut faire, c'est de nous démontrer que 
nous sommes pécheurs et esclaves de la puissance 
du péché. (Rm 7:14). 

 
Introduction de l'Évangile 
 
21 Mais maintenant, le merveilleux plan du 

salut nous a été révélé; Dieu a donné à la race 
humaine pécheresse une position acceptable devant 
Lui, et c'est totalement Son oeuvre, sans aucune 
aide de notre part ni même la moindre contribution 
venant de notre obéissance à la loi. Ce salut est 
celui que Dieu avait promis tout au long des écrits 
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de Moïse et des prophètes. 22 Mais il est 
maintenant devenu une réalité historique en Jésus-
Christ et Sa justice, une justice qui est rendue 
effective par la foi seulement. Cela s'applique tant 
aux Juifs qu'aux Gentils, il n'y a pas de distinction, 
23 étant donné que tous ont péché collectivement 
en Adam (sous-entendu dans Rm 5:12), et que tous 
sont individuellement incapables de produire l'idéal 
divin d'une vie d'amour dépourvue d'égoïsme. 

 
24 Mais la bonne nouvelle, c'est que n'importe 

qui, tous en fait, peuvent maintenant obtenir une 
position favorable aux yeux de Dieu en acceptant 
avec une appréciation sincère le don gratuit du 
salut qu'Il a obtenu pour nous, pécheurs indignes, 
au travers de la vie, de la mort et de la résurrection 
de Son Fils Jésus-Christ. 25 Car Dieu, dans Sa 
grâce et Son amour éternel pour nous, a offert Son 
Fils bien-aimé comme victime expiatoire pour nos 
péchés afin que, par la foi en Christ et en Christ 
crucifié, nous puissions être réellement pardonnés 
et réconciliés avec Lui; Dieu a offert Son Fils pour 
porter nos péchés et satisfaire à la justice de la loi 
de sorte qu'Il a maintenant le droit légal de nous 
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pardonner nos péchés (He 9:22). Car, voyez-vous, 
avant cet événement de la croix, Dieu ne pouvait 
pardonner les péchés qu'en vertu de Sa bonté. 

 
26 Mais maintenant, comme toute la race 

humaine était incluse dans la mort de Christ (2Co 
5:14), Dieu est parfaitement justifié de nous 
déclarer justes, nous pécheurs qui avons accepté 
cette union avec Jésus-Christ par la foi. 27 
Qu'arrive-t-il alors de notre vantardise? Elle n'a 
plus sa place. Pourquoi? Parce que nos oeuvres 
n'ont nullement contribué à notre salut, et que nous 
le recevons par la foi comme un don entièrement 
gratuit de Dieu. 28 Le point important, c'est qu'une 
personne est justifiée par la foi seulement et que 
notre obéissance à la loi ne contribue en rien à 
notre position face à Dieu. 29 Dieu sauve-t-Il aussi 
les Juifs de cette façon ou cela s'applique-t-il 
seulement aux Gentils? Cela s'applique à la fois 
aux Juifs et aux Gentils, de la même façon. 30 
Voyez-vous, Dieu n'avait qu'un seul moyen de 
sauver toute la race humaine, que nous soyons Juifs 
ou Gentils, que nous ayons vécu dans la période de 
l'Ancien Testament ou que nous vivions dans celle 
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du Nouveau; et ce moyen était d'inclure toute la 
race humaine dans la sainte histoire de Son Fils 
Jésus-Christ. Notre part du commencement à la fin 
consiste à répondre par une foi vivante, motivée 
par l'amour. 31 Ceci veut-il dire que la vérité de la 
justification par la foi permet d'éviter la loi ou de la 
contourner? Pas du tout! La méthode divine de 
nous sauver en Christ remplit parfaitement les 
exigences de la loi en notre faveur - dans ses 
exigences concrètes aussi bien qu'en matière de 
justice (éthique); car dans la sainte histoire de 
Christ, la loi a été pleinement satisfaite (Rm 10:4).  
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Chapitre 4 
 

La justification par la foi sans 
les bonnes oeuvres 

 
1 Afin de vous prouver (à vous spécialement 

qui êtes Juifs) comment Dieu sauve toute la race 
humaine, considérons la situation de notre père 
Abraham, prototype de ceux qui sont sauvés. 2 Si 
Abraham avait été déclaré juste ou justifié sur la 
base de ses bonnes oeuvres, il s'en serait 
certainement vanté, mais sur la base de ses 
accomplissements et non du don gratuit de Dieu. 3 
Mais quels sont réellement les faits? Les Écritures 
nous apprennent qu'Abraham « a mis toute sa 
confiance dans la promesse divine du salut, sans 
considérer ses propres réalisations et Dieu a, en 
retour, considéré sa foi comme justice. » (Gn 15:6). 

 
4 Lorsqu'un ouvrier, par exemple, reçoit sa 

paie, il ne la considère pas comme un don ou une 
faveur de son employeur, mais comme un salaire 
justement gagné et bien mérité. 5 D'un autre côté, 
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la personne qui ne peut accomplir ce qui est juste, 
mais accepte avec reconnaissance, par la foi, le don 
gratuit de Dieu, le salut préparé en Christ pour les 
pécheurs, cette personne reçoit pour sa foi le crédit 
de la justice de Christ. 

 
6 C'est exactement la façon dont David a lui 

aussi décrit la bonne nouvelle du salut, 
indépendamment de toute bonne oeuvre que nous 
aurions pu faire, 7 en déclarant dans les Psaumes : 
« Heureux l'homme dont la désobéissance 
volontaire (transgression) a été pardonnée, et dont 
les manquements (péchés) ont été couverts par 
Dieu; 8 heureux celui dont le Seigneur ne 
considère pas l'état pécheur (iniquité) et ne retient 
rien contre lui. » (Ps 32:1-2). 

 
La justification par la foi sans la circoncision 

 
9 Puisque nous discutons de la position 

d'Abraham que les Juifs identifient comme leur 
père, peut-on dire que cette bonne nouvelle de la 
justification par la foi s'applique uniquement aux 
Juifs circoncis, ou concerne-t-elle aussi les Gentils 
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incirconcis? 10 La réponse à cette question peut 
être déterminée par une autre question : à quel 
moment Dieu a-t-Il reconnu la foi d'Abraham et lui 
a-t-Il octroyé le crédit de Sa justice, avant ou après 
sa circoncision? Le fait est qu'Abraham a reçu le 
don de la justice qui vient par la foi longtemps 
avant d'être circoncis, pour être précis, environ 
vingt-cinq (25) ans avant que Dieu ne lui demande 
de se faire circoncire. 

 
11 Alors pourquoi, demanderez-vous, Dieu a-t-

Il introduit la circoncision, puisque Abraham avait 
déjà été déclaré pleinement juste sans avoir été 
circoncis? L'idée n'était pas d'ajouter une nouvelle 
exigence pour obtenir le salut, mais plutôt de 
sceller ou de confirmer la justice qu'il avait déjà 
reçue par la foi. Car, voyez-vous, la circoncision 
qui symbolise l'enlèvement de l'incrédulité (Dt 
10:16), a été instituée parce qu'Abraham s'était 
malencontreusement écarté du sentier de la foi; en 
concevant Ismaël, il a cherché à réaliser par ses 
propres efforts la promesse que Dieu lui avait faite 
de lui donner un fils (Gn 12 et 15-17). Ainsi nous 
pouvons dire que, puisque Abraham a été justifié 
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par la foi alors qu'il était encore incirconcis, il est 
donc le père ou le prototype de tous les Gentils qui 
croient comme lui, même s'ils n'ont pas été 
circoncis. 12 Comme la circoncision a confirmé la 
justice d'Abraham qu'il a reçue par la foi, il est en 
même temps devenu le père ou le prototype des 
Juifs circoncis, s'ils croient, comme Abraham, dans 
la promesse divine du salut en Christ, sans 
s'appuyer sur la circoncision. Nous pouvons alors 
conclure que la situation d'Abraham prouve que la 
foi et la foi seule constitue le moyen du salut conçu 
par Dieu pour toute la race humaine. 

 
La justification par la foi sans l'obéissance à la 
loi 

 
13 Maintenant je sais que vous les Juifs ne 

serez pas tout a fait d'accord avec cette conclusion 
et que vous voudrez insister en faveur de la loi. 
Puis-je vous rappeler que la promesse faite par 
Dieu a Abraham et à ses descendants qu'ils 
hériteraient d'une terre renouvelée n'était pas 
conditionnelle à leur observation de la loi, mais 
basée sur la justice qui s'obtient par la foi (Ga 3:17-
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18)? 14 Car si seuls les observateurs de la loi sont 
qualifiés pour hériter de la nouvelle terre, alors la 
foi ne peut plus être le moyen de recevoir le salut et 
la promesse de Dieu ne signifie plus rien. Il n'y a 
pas deux façons d'y arriver : la justification par la 
loi et la justification par la foi sont mutuellement 
exclusives de telle sorte qu'il est impossible de les 
associer. 

 
15 Mais la vérité, c'est que l'observation de la 

loi ne pourra jamais nous procurer le salut parce 
que la loi exige une obéissance parfaite, ce 
qu'aucun d'entre nous ne peut prétendre réussir; en 
fait, nous avons tous péché et nous méritons donc 
la juste punition de la loi. Ne réalisez-vous pas que 
le but de la loi n'a jamais été de sauver mais de 
nous convaincre qu'en tant que pécheurs nous 
sommes condamnés, rendant la promesse du salut 
encore plus désirable? 16 Dieu, dans Son grand 
amour et Sa grande miséricorde, nous a promis le 
salut, a nous pécheurs indignes, comme un don 
entièrement gratuit, et tout ce qu'Il nous demande, 
c'est de l'accepter par la foi, dans une appréciation 
profonde et sincère. En vertu de ce que nous 
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venons d'affirmer, nous pouvons dire que tous, 
Juifs et Gentils, ont un salut garanti, en autant 
qu'ils vivent par la foi comme Abraham, auquel 
Dieu fait référence étant notre père. 

 
La foi d'abraham, un exemple pour nous 
 
17 Car Dieu a déclaré à Abraham dans Sa 

Parole : « J'ai fait de toi le père de beaucoup de 
nations. » (Gn 17:5). Dieu l'appelle notre père dans 
le sens qu'Il l'a établi pour être notre exemple, le 
prototype de tous ceux qui suivront ses traces et 
croiront dans la promesse de Dieu - qu'Il peut 
ramener à la vie ceux qui étaient morts ou créer des 
choses à partir du néant. 18 Considérez un moment 
la foi d'Abraham : il a cru que Dieu pouvait lui 
donner un fils même si la science médicale jugeait 
la chose impossible; c'est de cette manière qu'il 
s'est qualifié pour être le père de nombreuses 
nations, parce que la promesse était : « Ainsi seront 
sauvés tes innombrables descendants - par la foi. » 
(Gn 15:5-6). 

 
19 La foi d'Abraham dans la promesse de Dieu 
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est devenue si forte qu'elle n'a pas faibli le 
moindrement, alors qu'âgé d'à peu près cent ans, il 
réalisa ce qui était humainement parlant 
impossible, obtenir un enfant de sa femme Sara qui 
avait dépassé [depuis longtemps] l'âge de devenir 
enceinte. 20 Mais il n'a jamais douté un seul 
moment, par incrédulité, de la promesse que Dieu 
lui avait faite vingt-cinq ans auparavant; il continua 
donc de louer Dieu et de Lui rendre gloire, 21 en 
étant absolument sûr en lui-même que Dieu était 
capable de faire l'impossible et de garder Sa 
promesse de lui donner un fils, même à ce stade 
avancé de sa vie. 22 Il a ainsi fait plaisir à Dieu qui 
a récompensé sa foi par le don de la justice promise 
en Christ (Ga 3:16). 

 
23 Maintenant cette déclaration enregistrée 

dans les Écritures, « Abraham crut à Dieu et cela 
lui fut crédité comme justice » ne s'applique pas 
seulement à Abraham 24 mais encore à nous tous, 
car nous serons aussi crédités de cette justice si 
nous croyons en Jésus-Christ que Dieu a ressuscité 
des morts. 25 En effet, Dieu L'a livré à la seconde 
mort sur la croix afin de satisfaire aux justes 
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exigences de la loi vis-à-vis des péchés de tous, 
puis Il L'a ressuscité des morts, permettant ainsi à 
Christ de réclamer de plein droit la justification 
pour nous qui croyons.  
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Chapitre 5 
 

Les fruits de la justification 
par la foi 

 
1 Vous ayant convaincu du chemin du salut en 

Christ, laissez-moi maintenant vous décrire 
certaines des plus merveilleuses bénédictions qui 
sont accordées à ceux qui répondent positivement à 
l'évangile. La première bénédiction et aussi la plus 
immédiate que nous recevons lorsque nous 
sommes justifiés par la foi, c'est la paix intérieure 
avec Dieu. Cette paix est rendue possible par Jésus-
Christ, qui nous a pleinement réconciliés avec Dieu 
par Sa vie et Sa mort. 

 
2 Deuxièmement, Christ nous place aussi, 

pécheurs justifiés, dans une nouvelle relation avec 
Dieu, de sorte que nous sommes maintenant sous la 
grâce; ce qui veut dire que nous avons par cette 
même foi un plein accès à la puissance même de 
Dieu manifestée dans la vie terrestre de Christ (1 
Co 15:10; 2 Co 12:9). Ceci nous donne l'espoir de 
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voir se reproduire en nous la gloire du caractère de 
Christ dès maintenant, et la gloire de Sa perfection 
lors de Son retour. 

 
3 Naturellement tout ceci implique de souffrir 

et de renoncer aux mauvais désirs de notre nature 
pécheresse tandis que nous attendons patiemment 
la réalisation de notre bienheureuse espérance; 
mais nous endurons ces choses avec joie à cause de 
l'espérance finale et précieuse; 4 cette espérance 
ultime que nous attendons avec patience consiste 
évidemment dans notre glorification prochaine lors 
de Sa seconde venue. 5 D'ici là, nous n'aurons pas 
honte d'être appelés chrétiens mais nous 
partagerons et démontrerons le merveilleux amour-
agapè de Dieu, résultat de la présence du Saint-
Esprit en nous. 6 Ce divin amour-agapè est 
tellement merveilleux que je voudrais vous le 
décrire plus longuement : devant notre incapacité 
totale de nous sauver nous-mêmes, Dieu a envoyé 
Son Fils, au temps désigné, afin de mourir pour les 
rebelles impies que nous sommes. 

 
7 Rien dans toute l'histoire humaine passée ne 
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peut se comparer à l'amour-agapè; la plus grande 
démonstration d'amour humain dont nous ayons été 
témoins jusque là était survenue lorsqu'une 
personne de grande bravoure avait donné sa vie 
pour une personne de bien ou pour une bonne 
cause, un événement plutôt rare. 8 Mais, en 
contraste, Dieu a dirigé Son amour-agapè vers 
nous, pécheurs indignes, en livrant Son Fils bien-
aimé à la mort, l'équivalent de la seconde mort, 
afin de payer la dette de nos péchés, tout cela alors 
que nous étions encore pécheurs. 9 Mais ce n'est 
pas tout. Nous ayant rétablis dans une position 
correcte vis-à-vis de Dieu (justifiés) par Son 
suprême sacrifice, Christ est monté au ciel où Il 
intervient maintenant en notre faveur face aux 
accusations de Satan, et prendra finalement notre 
défense lors du jugement. 

 
Toutes ces bénédictions surabondantes sont le 

résultat du grand amour inconditionnel de Dieu 
pour nous, l'agapè. 10 Car s'Il a répandu Son 
amour-agapè sur nous et nous a réconciliés avec 
Lui par la mort de Son Fiis, nous qui étions encore 
Ses ennemis acharnés, vous pouvez être 
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absolument sûrs que cet amour-agapè indéfectible 
continuera à travailler en notre faveur, pour la 
réalisation de notre salut au travers du ministère 
céleste de notre Grand-Prêtre Jésus-Christ. 11 C'est 
pour cette raison que nous avons non seulement 
l'assurance et la paix, mais aussi le devoir de 
démontrer par notre vie la joie que nous ressentons 
face au don inexprimable de notre Seigneur Jésus-
Christ, par lequel nous avons obtenu la 
réconciliation et la rédemption. 

 
Les deux adams 
 
12 Afin de comprendre pleinement et 

d'apprécier cette glorieuse vérité du salut en Christ, 
considérons notre situation en Adam; car nous 
sommes sauvés EN CHRIST tout comme nous 
étions perdus EN ADAM (1Co 15:21-22). C'est par 
Adam, le père de la race humaine, que le péché et 
la mort sont devenus une partie de l'héritage de 
l'humanité. Laissez-moi vous expliquer. Le péché 
originel d'Adam l'a placé sous la condamnation et 
la sentence de mort. Car Dieu lui avait clairement 
fait comprendre que le jour où il mangerait du fruit 
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défendu, il mourrait sûrement (Gn 2:17). Mais cette 
mort a touché toute la race humaine parce toute 
l'humanité a été impliquée dans ce péché et y a 
participé, même si elle n'en était pas responsable. 
Comment est-ce possible? Bien, comme Dieu avait 
créé toute la race humaine en Adam (Ac 17:26), 
nous étions ainsi tous en lui, nous faisions partie de 
lui lorsqu'il a péché. 

 
13 Laissez-moi vous prouver ce que j'avance. 

Prenons par exemple la race humaine telle qu'elle 
vivait avant Moïse. Ces gens péchaient 
certainement; mais puisque Dieu n'avait pas encore 
donné Sa loi comme code légal à la race humaine, 
Il n'aurait certainement pas été un Dieu juste et 
honnête de les condamner à mort pour leurs 
péchés. 14 Or ces gens qui ont vécu d'Adam à 
Moïse sont également morts. Dieu les a-t-Il punis 
injustement, étant donné que leurs péchés ne 
constituaient pas une violation délibérée, comme le 
fut la désobéissance d'Adam? La réponse est non; 
mais en vérité, ils sont morts parce qu'en Adam, 
nous avons tous participé à son péché volontaire et 
nous devons aussi mourir, peu importe nos propres 
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péchés. C'est pourquoi Adam est utilisé, dans un 
sens, comme préfigurant Christ venu sauver toute 
l'humanité. Car tout comme l'action d'Adam a 
affecté toute la race humaine, ce que Christ a 
accompli a aussi affecté toute l'humanité, mais 
dans le sens inverse. 

 
15 En effet, l'action d'Adam et celle de Christ 

ont été tout à fait opposées. Contrairement à Adam 
dont le péché a introduit une mort universelle, 
Christ a obéi à toutes les exigences divines et Il a 
ainsi apporté le don gratuit de la vie éternelle à 
toute l'humanité (He 9:12). Dieu l'a accompli par 
pure grâce et d'une manière des plus remarquable : 
par le procédé de l'incarnation, Il a uni à la divinité 
de Son Fils notre humanité collective déchue et en 
quête de rédemption, de telle sorte que nous avons 
participé, nous avons été réellement impliqués dans 
l'obéissance de Christ et dans Sa sainte histoire (1 
Co 1:30; Ep 1:3); voilà comment Christ, le second 
Adam, a sauvé toute la race humaine et nous a 
libérés. 16 J'aimerais aussi ajouter que Dieu a 
accompli beaucoup plus en Christ que de 
simplement annuler le péché d'Adam, cause de la 
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sentence de mort frappant toute la race humaine. 
Car non seulement le péché d'Adam a-t-il été 
annulé dans la mort sacrificielle de Christ, mais 
tous nos péchés personnels, passés, présents et 
futurs, ont aussi été anéantis par la croix, de telle 
sorte que nous avons été justifiés en Lui, pour le 
pardon de tous nos péchés. 

 
17 Mais ce n'est pas tout : tandis que le péché 

d'Adam a placé toute la race humaine sous le règne 
de la mort si bien que personne ne peut échapper 
au « moissonneur furieux », la merveilleuse vérité 
de la grâce divine permet à tous ceux qui reçoivent 
par la foi le don de la vie en Christ non seulement 
de ressusciter pour la vie éternelle, mais encore de 
régner avec Christ pendant les âges sans fin de 
l'éternité (Rm 8:17; Ap 20:6; 22:5). Vous serez 
sûrement d'accord avec moi qu'il s'agit vraiment là 
d'une grâce surabondante. 18 Enfin, voici le 
résumé du message que j'essayais de vous 
communiquer : en vertu de ce seul péché d'Adam, 
toute la race humaine a été jugée, condamnée et a 
reçu une sentence de mort éternelle. Cela signifie 
qu'aucun de nous n'a le droit légal de vivre et que 
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nous sommes en fait tous morts, pour ainsi dire (Ep 
2:3). De la même manière, l'obéissance parfaite de 
Christ a acquitté toute la race humaine de telle 
sorte qu'en Lui, nous sommes légalement justifiés 
et qualifiés pour la vie éternelle. Voilà la bonne 
nouvelle de l'évangile! 

 
19 De plus, le péché d'Adam nous a rendus 

captifs du péché (Rm 7:14), et nous sommes ainsi 
tous nés avec une nature pécheresse qui, en elle-
même et d'elle-même, est incapable d'obéir à la loi 
sainte et juste de Dieu (Rm 7:14-25). De façon 
similaire, l'obéissance de Christ nous a rachetés de 
la corruption de notre nature pécheresse; Il pourra 
donc, lorsqu'Il reviendra nous chercher pour nous 
emmener au ciel, remplacer nos corps de péché par 
des corps sans péché, semblables à celui qu'Il a 
reçu lors de Sa résurrection d'entre les morts. Ceci 
fait partie du glorieux héritage que nous avons 
obtenu en Christ (Rm 8:23; Ph 3:20-21). 

 
20 Maintenant que vient faire la loi dans tout 

ceci? Dieu a introduit la loi pour nous montrer les 
conséquences affreuses du péché d'Adam et pour 
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nous en faire prendre conscience; elle a cependant 
produit toute une race de pécheurs, dominés par la 
puissance du péché. Mais tout comme le péché 
d'Adam s'est multiplié dans ses descendants, la 
bonne nouvelle de l'évangile nous enseigne que la 
grâce salvatrice de Dieu s'est multipliée beaucoup 
plus encore. Car non seulement Dieu a-t-Il racheté 
du péché toute la race humaine en Christ, celle 
d'Adam et aussi la nôtre, mais Il nous a rendus, par 
Lui, plus que vainqueurs (Rm 8:37). 21 Par 
conséquent, tout comme le péché règne sur chaque 
enfant d'Adam de la naissance jusqu'à la mort; ainsi 
nous qui croyons devons maintenant permettre à la 
grâce de régner sur nous jusqu'à ce que Jésus-
Christ nous ouvre les portes de l'éternité lors de Sa 
seconde venue. 

 
Note 1 : Explication de Romains 5:12 
 
Dans les versets 12 à 14, Paul discute de la 

position de la race humaine en Adam afin de 
démontrer qu'Adam est employé pour préfigurer le 
Christ (dernière partie du verset 14). La raison pour 
laquelle la mort consécutive au péché d'Adam s'est 
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étendue à toute l'humanité ne vient pas de ce que 
Dieu nous transfère la culpabilité d'Adam, mais 
parce que tous ont péché en Adam (et non pas 
comme Adam). Nous pouvons énumérer au moins 
quatre raisons pour montrer que c'était bien l'idée 
de Paul au verset 12. 

 
L'utilisation du temps « aoriste » implique une 

action déjà accomplie, une fois pour toutes, et 
relative à un passé antérieur. 

 
On mentionne aux versets 13 et 14 que les gens 

qui vécurent d'Adam à Moïse mouraient 
également, même si leurs péchés ne ressemblaient 
pas à la transgression d'Adam [Idésobéissance 
volontaire à une loi morale définie]. 

 
Aux versets 15-18, Paul déclare à quatre 

reprises que nous sonmmes jugés, condamnés et 
mourons parce que nous avons été impliqués dans 
le péché en Adam et non à cause de nos propres 
péchés. 

 
Si tous meurent parce que tous ont péché 
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comme Adam : il nous faudrait enseigner que tous 
vivent parce que tous ont obéi comme Christ pour 
que cette analogie s'applique à Christ. Non 
seulement est-ce tout à fait l'opposé de la pensée de 
Paul, mais nous nous rendrions de plus coupables 
d'enseigner le légalisme! 

 
Le parallèle de Romains 5:12-21 entre Adam et 

Christ tire toute sa force du concept de la solidarité 
de l'humanité en Adam et en Christ. Le mot Adam 
est utilisé de cinq à dix fois dans l'Ancien 
Testament et dans un sens collectif la plupart du 
temps. C'est dans le même sens collectif qu'on se 
réfère à Christ dans le Nouveau Testament comme 
étant le dernier ou le second Adam. Enfin voici 
l'opinion de BROOKE FOSS WESTCOTT, un 
spécialiste du Nouveau Testament : « Si Christ a 
pris sur Lui notre nature, comme nous le croyons, 
en vertu d'un acte d'amour, il n'a pas pris celle d'un 
individu en particulier, mais de tous les individus. 
Il n'est pas simplement devenu un homme parmi 
tant d'autres hommes, mais Il a rassemblé en Lui 
toute l'humanité. Et ainsi maintenant, comme à 
toutes les époques, la race humaine est, pour ainsi 
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dire, organiquement unie avec Lui. Ses actes sont 
véritablement nos actes, pour autant que nous 
réalisions cette union. Sa mort est notre mort et Sa 
résurrection, notre resurrection. » (The Gospel of 
the Resurrection, p. 39.)  
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Chapitre 6 
 

Justifié par la foi signifie mort 
au péché et vivant pour Dieu 

 
1 Maintenant comment devons-nous réagir face 

à cette merveilleuse vérité du salut par la grâce? 
Pouvons-nous dire que la grâce rédemptrice de 
Christ ayant annulé le péché d'Adam et nos propres 
péchés personnels, nous sommes dorénavant libres 
de jouir du péché puisque la grâce nous a libérés de 
toute condamnation (Rm 8:1)? 2 Non, jamais! 
Comment pouvons-nous penser ainsi, sachant que 
la mort de Christ pour le péché englobait toute 
l'humanité (2 Co 5:14) et qu'en tant que croyants, 
nous nous sommes identifiés avec cette mort par la 
foi? (Ga 2:20) 3 Ou ne reconnaissez-vous pas dans 
la signification du baptême une confession 
publique de notre union par la foi avec Christ et 
Christ crucifié? 4 Cela signifie que Sa mort au 
péché devient notre mort au péché; Son 
ensevelissement devient notre ensevelissement - 
symbolisé par notre immersion dans les eaux du 
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baptême - et tout comme Dieu a ressuscité Christ 
d'entre les morts par Sa puissance invincible, nous 
devons aussi permettre à la même puissance, 
maintenant présente en nous par le Saint-Esprit, de 
nous diriger dans notre nouvelle vie de chrétien 
(Rm 8:11). 

 
5 Et puisque nous nous sommes identifiés avec 

Christ par la foi en participant à Sa mort au péché, 
nous devons tout aussi résolument nous identifier 
par la foi avec Son humanité ressuscitée et purifiée 
du péché. 5 Sachant donc que notre vie 
égocentrique et pécheresse a été crucifiée avec 
Christ, anéantissant la cause de notre problème, 
nous pouvons maintenant, par la foi, expérimenter 
la délivrance et ne plus être esclaves du péché (Ga 
2:20). 

 
7 Lorsqu'un pécheur est mort, il n'a plus à faire 

face à la justice de la loi (il est justifié), mais il est 
aussi délivré de la domination du péché. 6 Si nous 
sommes morts avec Christ, le porteur du péché, 
nous croyons avec certitude que nous vivrons aussi 
avec Lui dans l'éternité; 7 nous savons en effet que 
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Christ est mort une seule fois et qu'Il est ressuscité 
des morts pour ne plus jamais mourir; la mort n'a 
plus de pouvoir sur Lui. 10 C'est parce qu'en 
mourant sur la croix, Christ a subi la mort que la 
loi réclame de chaque pécheur, l'équivalent de la 
seconde mort; Il vit maintenant dans une union 
continuelle avec Son Père, notre Dieu; Il n'aura 
plus jamais à Se sentir abandonné de Son Père 
comme ce fut le cas à la croix. 

 
11 De la même manière, vous aussi, étant unis 

à Christ par la foi, vous devez également vous 
considérer comme morts au péché et coupés de tout 
lien avec celui-ci, et vous devez maintenant vivre 
dans une communion interrompue avec Dieu. 12 
Par conséquent, ne laissez pas l'attrait du péché 
dominer sur vous et vous soumettre à ses 
exigences. 13 Ne permettez pas non plus aux désirs 
pécheurs de contrôler les différentes parties de 
votre corps pour en satisfaire les ambitions 
pécheresses; mais mettez-vous à la disposition du 
Saint-Esprit par la foi et laissez-le utiliser votre 
corps comme instrument pour accomplir de bonnes 
et justes oeuvres. 
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Justifié par la foi signifie être esclave de Dieu 

 
14 Souvenez-vous, le péché n'a plus d'autorité 

sur vous qui êtes en Christ; il n'a aucun droit de 
dominer sur vous et il ne peut non plus vous 
détruire éternellement, parce que vous n'êtes plus 
légalement sous la loi, dans le sens de l'ancienne 
alliance, dont le péché tirait son pouvoir de tuer les 
pécheurs (1 Co 15:56); mais vous êtes maintenant 
sous la grâce, la nouvelle alliance divine, qui ne 
détruit pas mais sauve parfaitement (He 7:25). 15 
Cette vérité devrait-elle nous rendre 
présomptueux? Puisque le péché ne peut plus nous 
détruire, nous chrétiens, parce que nous ne sommes 
plus sous la juridiction de la loi mais sous la grâce 
salvatrice de Dieu, pouvons-nous dire que cela 
importe peu que nous continuions à pécher? La 
réponse est non, absolument pas! 

 
16 Vous savez très bien que dans une société 

où se pratique l'esclavage, lorsqu'un individu se 
place volontairement à la disposition d'un maître 
comme esclave, il doit obéir à toutes ses exigences. 
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C'est la même chose dans le domaine spirituel; 
lorsque vous avez choisi de servir le péché, il est 
devenu votre maître et il dominera sur vous jusqu'à 
ce qu'il vous ait détruits. D'un autre côté, si vous 
avez décidé d'obéir à l'évangile, vous avez alors 
choisi Dieu comme maître et vous devez Lui obéir, 
Lui qui est l'auteur de la justice et non du péché. 17 
Vous tous qui croyez, pouvez remercier Dieu parce 
que vous étiez tous à la naissance esclaves du 
péché à cause de la chute d'Adam (Rm 7:14) et que 
maintenant vous avez souscrit de tout coeur à 
l'évangile qui vous a été enseigné, 18 et qu'étant 
émancipés de la domination du péché, vous avez, 
de votre propre volonté, choisi d'être esclaves de 
notre Dieu bienveillant, la source de toute justice. 

 
19 J'ai utilisé cette illustration de l'esclavage 

pour que vous compreniez que votre nature déchue 
est esclave du péché; mais je veux maintenant vous 
mettre en garde contre le fait de permettre à 
diverses parties de votre corps de se livrer à des 
actes impurs et à une iniquité toujours plus grande; 
puisque vous avez maintenant été délivrés du péché 
par la grâce de Dieu, vous devez utiliser les 
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différentes parties de votre corps pour bien agir, 
faisant de la sainteté du caractère de Christ 
l'objectif de votre vie (Ph 3:12-14). 20 Rappelez-
vous... lorsque vous étiez esclaves du péché; tout 
ce que vous pouviez faire, c'était de commettre des 
péchés, au point même où vos bonnes actions 
étaient souillées par l'égoïsme. Que vous ont 
rapporté ces choses maintenant que vous avez vu la 
lumière? 21 Absolument rien, car non seulement 
avez-vous honte de votre histoire passée, mais la 
persistance à poursuivre un tel style de vie vous 
aurait mené tout droit à la mort éternelle. 

 
22 Mais maintenant que vous avez été 

émancipés de la domination du péché et que vous 
êtes devenus esclaves de Dieu de votre plein gré, 
vous en recevrez une double bénédiction, c'est-à-
dire une vie sainte ici-bas et les joies de la vie 
éternelle avec Dieu, au second retour de Christ. 

 
23 Car tout comme le salaire du péché, c'est la 

mort éternelle, de la même façon, le don de la 
grâce divine, c'est la vie éternelle, conséquence de 
notre union avec notre Seigneur Jésus-Christ, par la 
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foi.  
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Chapitre 7 
 

Libérés de la juridiction de la 
loi 

 
1 Au cours du dernier chapitre, j 'ai indiqué que 

nous chrétiens ne sommes plus légalement sous la 
loi (Rm 6:14). J'aimerais insister sur la question car 
je suis certain que plusieurs d'entre vous y 
trouveront des objections. Ne réalisez-vous pas, 
frères, que lorsque Christ nous a libérés de la 
domination du péché, Il nous a aussi délivrés de la 
juridiction de la loi? Puis-je vous rappeler, à vous 
qui êtes familiers avec la loi (sous-entendu les 
Juifs), que la loi n'a d'autorité sur une personne que 
tant qu'elle est vivante? 

 
2 Prenez, par exemple, la situation d'une 

femme mariée : selon la loi, une femme est liée à 
son mari par son voeu de mariage tant que les deux 
sont vivants. Mais si son mari vient à mourir, elle 
est immédiatement libérée de son voeu et obtient le 
droit de se remarier à un autre homme. 3 Si 
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cependant la femme quitte son mari sans raison 
scripturaire alors qu'il est encore vivant, et qu'elle 
se remarie avec un autre homme, elle sera 
certainement considérée comme adultère. Mais ce 
n'est pas le cas si Son mari meurt et qu'elle se 
remarie avec un autre homme, puisque le voeu de 
mariage n'est valide que tant « qu'ils sont tous deux 
vivants ». 

 
4 C'est précisément de cette manière que Christ 

nous a libérés de la juridiction de la loi. Nous 
étions tous liés à la loi depuis la naissance, comme 
la femme l'est à son mari par le marige. Cela 
signifie que la loi possédait autorité sur nous 
pendant toute notre vie. Mais lorsque nous sommes 
morts dans l'humanité collective de Christ, à 
laquelle incidemment nous nous sommes identifiés 
par la foi et le baptême en tant que chrétiens, nous 
avons été libérés de la juridiction de la loi; et Dieu 
l'a permis afin que nous puissions nous remarier, 
nous unir au Christ ressuscité. Le résultat, c'est que 
maintenant nous pouvons réellement porter du fruit 
spirituel pour Dieu, parce que Christ peut le 
produire en nous, ce que la loi ne pouvait pas faire. 
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5 Mais avant ce glorieux événement, alors que 

notre moi pécheur était encore régi par la loi, il n'y 
avait absolument aucune compatibilité entre la loi 
et notre nature pécheresse, de telle sorte que tout ce 
que nous faisions était totalement contraire aux 
exigences de la loi; nous étions par conséquent 
sous la condamnation de la loi, destinés à une mort 
éternelle. 6 Mais une fois que notre moi pécheur a 
été crucifié avec Christ et que nous avons été 
légalement libérés de la loi et mariés au Christ 
ressuscité, nous sommes en mesure de servir Dieu 
d'une manière vraiment spirituelle, avec des coeurs 
remplis d'amour, de gratitude et de joie, au lieu 
d'être motivés par l'ancienne crainte qui nous 
dirigeait lorsque nous étions encore sous la loi. 

 
La loi de Dieu est sainte mais nous sommes 
pécheurs 

 
7 Maintenant le fait que Christ nous ait libérés 

tant du péché que de la juridiction de la loi, 
signifie-t-il que loi et péché sont synonymes? Non, 
jamais! En fait, c'est l'inverse qui est vrai. C'est par 
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la loi que nous connaissons la vraie et profonde 
signification du péché; car le péché est la 
transgression de la loi (1 Jn 3:4). Par exemple, je 
n'aurais jamais su que la convoitise, ou le désir de 
posséder les biens ou encore la femme d'autrui 
constituait un péché si la loi n'avait déclaré : « Tu 
ne convoiteras point. » 

 
8 Mais le péché étant ce qu'il est, c'est-à-dire le 

contraire de la loi (Rm 8:7), a produit en moi toutes 
sortes de convoitises, dévoilant ainsi le fait que je 
ne suis qu'un pauvre esclave du péché, incapable de 
satisfaire aux exigences de la loi, une chose que je 
n'aurais jamais pu découvrir si Dieu ne nous avait 
pas donné Sa loi. 9 En fait, il y eut un temps jadis 
où je n'avais pas pleinement compris toutes les 
implications de la loi et où je me considérais donc 
comme une personne juste et digne de la vie 
éternelle (Ph 3:6). Mais quand Dieu m'a ouvert les 
yeux et que j'ai réalise toute la profondeur des 
exigences de la loi, j'ai découvert avec horreur que 
j'étais un misérable pécheur, ne méritant que la 
mort éternelle. 10 J'ai découvert que les 
commandements qui m'avaient été enseignés 



 58 

comme étant le chemin du salut, devenaient au 
contraire le chemin qui mène à la mort. 

 
11 En réalité, c'est mon coeur pécheur qui 

m'avait complètement trompé (Jr 7:9) et qui 
m'avait donné l'impression que je pouvais me 
sauver moi-même en gardant la loi. J'ai découvert, 
au contraire, que tout ce que la loi peut faire, c'est 
de me convaincre que je suis un pécheur et me 
condamner à la mort éternelle. 12 C'est parce que 
la loi est sainte et qu'elle exige comme 
qualifications pour la vie éternelle une sainteté, une 
bonté et une justice absolues. 

 
13 Mais comment une loi sainte et absolument 

bonne peut-elle être cause de mort? Attention! Ce 
n'est pas ce que j 'ai dit; ce n'est pas la loi qui est 
cause de mort, mais c'est le péché qui est l'aiguillon 
de la mort [la piqûre mortelle]. Mais parce que la 
loi condamne le péché, elle lui donne le droit légal 
d'exécuter le pécheur (1 Co 15:56). Cependant 
Dieu ne nous a pas donné la loi pour nous détruire, 
mais pour nous montrer notre état totalement 
pécheur, une chose essentielle pour pouvoir 
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accepter de Sa part le don du salut en Christ. 
 

La nature pécheresse de l'homme est 
incompatible avec la sainte loi de Dieu 

 
14 Nous pouvons donc conclure que la loi 

comme telle est sainte et spirituelle, mais que c'est 
moi qui suis pécheur, vendu comme esclave au 
péché. 15 Ma propre expérience et celle de toute 
personne vivant sous l'ancienne alliance le 
prouvent sans l'ombre d'un doute. Car même quand 
je veux mener une vie juste et bonne, je découvre 
qu'en pratique je fais le mal - justement ce que je 
déteste faire. 16 En faisant ainsi ce que je ne veux 
vraiment pas faire, j'admets que les exigences de la 
loi auxquelles je veux obéir sont bonnes. 

 
17 Le vrai problème ne vient donc pas de mon 

désir de faire le bien, mais de la nature pécheresse 
qui me contrôle et refuse de se soumettre aux 
bonnes intentions qui me sont suggérées par la loi. 
18 J'en déduis qu'en moi, c'est-à-dire dans ma 
nature pécheresse, n'habite rien de bon; car quoique 
je désire intérieurement faire le bien, je suis 
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incapable d'y arriver en pratique. 19 Au lieu de 
cela, je me retrouve constamment en train de faire 
le mal que je déteste mais que désire ma nature 
pécheresse. 

 
20 Par conséquent, puisque mes mauvaises 

actions ne correspondent pas vraiment à mes 
intentions, cela constitue la preuve que je suis 
esclave de la nature pécheresse dont j'ai hérité à la 
naissance et qui est la vraie coupable. 21 Voilà 
donc la situation fâcheuse dans laquelle je me 
trouve : quand je veux faire le bien, la nature 
pécheresse me domine et me pousse à faire 
exactement l'opposé. 22 Car au fond de mon coeur, 
je prends plaisir aux justes exigences de la loi de 
Dieu; 23 mais en réalité et en pratique, il semble y 
avoir un autre principe présent dans ma nature 
inférieure, la loi de l'égoïsme, qui contrecarre 
continuellement mes bonnes intentions, me rendant 
prisonnier de la puissance du péché qui s'est 
infiltrée dans mon corps tout entier. 

 
24 Quel homme misérable, quel malheureux je 

suis! Qui me délivrera de la situation désespérée 
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dans laquelle me place ce corps de péché et qui me 
conduit tout droit à la mort? 25 Je remercie Dieu 
pour le moyen de délivrance auquel Il a pourvu 
pour nous en Christ. Ainsi donc, en moi-même et 
de moi-même, sans la puissance de l'Esprit de 
Dieu, je suis tout à fait incapable de produire la 
vraie justice car, tandis que mon esprit souhaite 
obéir à la sainte loi de Dieu, ma nature pécheresse 
s'y refuse et me rend esclave du péché. C'est le sort 
tragique de l'humanité déchue qui fait en sorte que 
son seul espoir se trouve dans la justice de Christ, à 
la fois imputée [mise à notre compte] et impartie 
[communiquée].  
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Chapitre 8 
 

La justice de Christ est 
impartie par l'Esprit 

 
1 Par conséquent, la bonne nouvelle de 

l'évangile ne consiste pas dans un salut acquis par 
notre propre justice mais par la foi en Christ. Il n'y 
a donc aucune condamnation qui repose sur nous 
qui avons accepté par la foi notre union avec Jésus-
Christ, même si nous possédons encore une nature 
pécheresse. 2 C'est parce que le principe qui habite 
dans notre nature pécheresse, c'est-à-dire le pouvoir 
du péché et de la mort, a été vaincu et tué d'un coup 
mortel par la puissance du Saint-Esprit venu 
habiter dans l'humanité de Jésus-Christ; nous avons 
alors été libérés en Lui. 

 
3 Car, comme la loi de Dieu était incapable de 

nous sauver du péché et de la mort parce que noire 
nature pécheresse la rendait incapable de produire 
la justice en nous, Dieu l'a fait, en Christ. Il l'a fait 
à l'incarnation, en unissant la nature divine de Son 
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Fils à notre nature humaine collective, pécheresse 
et en quête de rédemption; et c'est dans cette 
humanité que Christ a assumée, une humanité 
identique à la nôtre, que le principe ou le pouvoir 
du péché a été à la fois défait et exécuté. 4 De cette 
façon, Dieu a non seulement sauvé toute l'humanité 
mais Il a aussi prouvé que les justes exigences de la 
loi peuvent être accomplies en nous, chrétiens nés 
de nouveau si, à l'exemple de Christ, nous 
apprenons à marcher sous la puissance de l'Esprit 
et non à compter sur notre propre nature 
pécheresse. 

 
5 En effet, ceux qui se laissent diriger par leur 

nature pécheresse découvrent que leurs pensées 
sont continuellement dominées par les mauvais 
désirs de leur chair; alors que ceux qui marchent 
selon la puissance de l'Esprit découvrent que leur 
esprit s'attache plutôt aux choses spirituelles. 6 
Laissez-moi vous expliquer : Si vous permettez à 
votre espri d'être dominé par votre nature 
pécheresse, vous cherchez le trouble, car cela veut 
dire que vous vous dirigez tête baissée dans le 
sentier qui mène droit à la mort. Au contraire, si 
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vous permettez à votre esprit d'être dirigé par 
l'Esprit, vous pourrez vivre en vrai chrétien avec 
tout ce que cela comporte de joie intérieure sans 
oublier [en bout de piste] le salut [tant désiré]. 

 
7 Il vous faut aussi réaliser que la nature 

pécheresse avec tous ses désirs appartient au 
royaume de Satan et est par conséquent en 
complète opposition avec Dieu. En fait, notre 
nature pécheresse n'obéira jamais véritablement à 
la loi de Dieu et ne le peut même pas, elle aura 
beau essayer, parce qu'elle est esclave de l'égoïsme, 
ce principe contraire à l'amour-agapè de Dieu (1 
Co 13:5), qui est l'accomplissement de la loi (Rm 
13:10). 8 Conséquemment, ceux qui permettent à 
leur nature pécheresse de les diriger ne peuvent 
réellement plaire à Dieu. 9 Mais j'ai confiance que 
vous, chers chrétiens, ne vivez pas de cette façon, 
mais que vous êtes sous le contrôle de l'Esprit de 
Dieu qui demeure en vous par l'expérience de la 
nouvelle naissance. À propos, si l'un d'entre vous 
n'a pas expérimenté cette nouvelle naissance, j'ai 
bien peur que vous ne soyez pas réellement 
converti et que vous n'apparteniez donc pas 
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vraiment à Christ. 
 
10 Mais si l'Esprit de Christ habite en vous, 

rappelez-vous, je vous prie, que vos corps pécheurs 
doivent encore mourir mais que vous êtes 
spirituellement vivants parce que vous avez par la 
foi livré votre moi pécheur sur la croix en échange 
de la vie juste [et parfaite] de Christ (Ga 2:20); 
vous avez obtenu en retour la régénération de 
l'Esprit, qui doit dorénavant devenir la source de 
votre vie chrétienne. 11 Car si l'Esprit de Dieu a été 
capable de triompher du péché et de la mort dans 
l'humanité de Christ et de le prouver en Le 
ressuscitant des morts, vous pouvez être 
absolument certains que ce même Esprit, qui 
demeure maintenant en vous, est capable de 
vaincre la puissance du péché qui domine vos 
corps pécheurs et de reproduire en vous le 
caractère de Christ. 

 
Le devoir du chrétien consiste à marcher dans 
l'Esprit 

 
12 Ainsi donc, chers frères et soeurs en Christ, 
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nous avons une obligation négative en tant que 
chrétiens, celle de ne pas vivre selon ce que nous 
dicte notre nature pécheresse; nous l'avons, par la 
foi, livrée à la mort sur la croix de Christ et elle n'a 
donc plus de droits sur nous. 13 Cependant, si une 
personne devait délibérément ou volontairement 
vivre selon les désirs de sa nature pécheresse, elle 
indiquerait par là qu'elle est non convertie et donc 
toujours sous la condamnation et la sentence de 
mort. D'un autre côté, si, par la puissance de 
l'Esprit qui habite en vous, vous faites taire les 
clameurs de votre nature pécheresse, cela constitue 
une preuve évidente de votre conversion et de votre 
justification en Christ, ainsi que de votre 
bienheureuse espérance en la vie éternelle. 

 
14 Oui, tous ceux qui, par une foi obéissante à 

l'évangile (c'est-à-dire. la soumission de leur 
volonté [pour croire] à la vérité en Christ), 
permettent au Saint-Esprit de diriger leurs pensées 
et leurs actions, montrent par là qu'ils sont 
véritablement enfants de Dieu. 15 Car en acceptant 
Christ comme votre Sauveur personnel, vous avez 
été libéré de la crainte de la mort éternelle (le 
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salaire du péché, Rm 6:23) qui retient dans ses 
griffes tous les incroyants (He 2:14-15) , et vous 
êtes devenu enfant de Dieu en ayant reçu l'Esprit 
filial qui vous permet dorénavant de vous adresser 
directement à Dieu par les mots « notre Père ». 16 
Bien plus, le Saint-Esprit vous donne Lui-même la 
conviction, par la vérité de l'évangile, que vous êtes 
enfant de Dieu, pleinement réconcilié avec Lui en 
Christ. 

 
Notre gloire future 
 
17 Réalisez-vous ce que cela veut dire? Si nous 

sommes les enfants de Dieu, nous hériterons un 
jour automatiquement de tout ce qui appartient à 
Dieu; parce que nous sommes devenus cohéritiers 
avec Christ notre Seigneur. Quel immense 
privilège ce sera, pourvu bien sûr que nous soyons 
prêts à souffrir présentement, comme Christ a Lui-
même souffert dans ce monde de méchanceté! 18 
Mais je suis pour ma part persuadé que toutes les 
souffrances que nous avons à endurer dans ce 
présent monde mauvais ne sont rien en 
comparaison de la splendeur et de la gloire qui 
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nous sont réservées en Christ et que nous recevrons 
à Sa seconde venue. 

 
19 En fait, toute la création attend avec 

impatience le jour où elle sera libérée de la 
malédiction apportée par le péché. 20 Car depuis la 
chute, le monde entier est tombé sous la 
malédiction du péché (Gn 3:17-19), non de son 
propre choix, mais parce qu'Adam a péché, lui qui 
avait reçu autorité sur toute la création (Gn 1:28), 
et que son péché a affecté la nature tout entière; 
c'est ainsi que la mort et la corruption ont 
commencé à régner sur toute la création et qu'elles 
continueront de le faire jusqu'à ce que le Christ lui 
apporte la délivrance. 21 Nous pouvons donc dire 
que la nature entière attend avec anxiété la 
bienheureuse espérance, en vertu de laquelle la 
mort n'existera plus et toute la création de Dieu 
aura été délivrée de la malédiction. 

 
22 Car je suis sûr que vous êtes tous conscients 

que la nature entière gémit et agonise encore 
aujourd'hui, dans l'attente de sa délivrance, comme 
une mère sur le point d'accoucher. 23 Mais ce n'est 
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pas seulement la nature qui pousse des 
gémissements; nous aussi qui avons reçu cette 
espérance par l'expérience de la régénération, nous 
languissons et nous gémissons intérieurement, 
attendant anxieusement le jour où nos corps mêmes 
seront rachetés du péché et de sa malédiction. 24 
Car même si nous avons été sauvés ou justifiés, 
notre salut actuel en Christ n'est garanti qu'en 
espérance. Il est évident que nous ne serions pas 
dans l'attente si nous avions déjà expérimenté la 
pleine réalité du salut. 25 Mais puisque nous ne 
sommes présentement sauvés qu'en espérance, il 
est donc naturel que nous attendions avec anxiété 
et patience la pleine réalisation du salut. 

 
L'esprit de Dieu nous aide constamment 
 
26 Pendant ce temps, le Saint-Esprit, qui nous 

donne l'endurance, nous aide aussi dans nos 
faiblesses et donne du sens à nos prières. Car nous 
sommes souvent incapables d'exprimer 
correctement nos besoins, mais l'Esprit intercède 
en notre faveur par des gémissements et des désirs 
inexprimables. 27 Dieu Lui-même, qui peut lire 
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nos pensées, comprend nos besoins tels 
qu'exprimés par l'Esprit, alors qu'Il intercède en 
faveur des saints selon la volonté divine. 

 
28 De plus, nous savons que tout ce qui nous 

arrive, bon ou mauvais, est utilisé par Dieu pour 
accomplir Son dessein dans nos vies tandis que 
nous mettons pour notre part notre confiance dans 
Son amour-agapè, sachant qu'Il prend soin de nous. 
29 Car, dans Sa prescience (Il connaît d'avance 
ceux qui accepteront le don du salut en Christ), Il a 
déterminé d'avance que nous chrétiens serions un 
jour transformés à la ressemblance de Son Fils 
glorifié, le prototype des sauvés, qui a obtenu pour 
nous un salut total et complet. 30 C'est pourquoi, 
en accord avec Son plan de salut élaboré des avant 
la création du monde, l'objectif de Dieu n'était pas 
seulement de transmettre l'invitation au salut et de 
déclarer les croyants justifiés ou justes, mais aussi 
de les glorifier finalement comme Il l'a fait pour 
Christ. 
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L'amour-agapè, rocher de notre salut 
 
31 Que peut-on répondre devant des faits aussi 

merveilleux? Si Dieu est de notre côté, quelle 
importance que quelqu'un s'oppose à nous? 32 Si 
Dieu a refusé, à cause de nous, d'épargner à Son 
propre Fils bien-aimé le plein salaire du péché sur 
la croix, l'équivalent de la seconde mort, ne pensez-
vous pas qu'Il nous donnera aussi gratuitement et 
volontairement toutes les choses promises au 
travers de Son Fils? 

 
33 En considération de ces faits, qui osera nous 

accuser, nous croyants? Il y a bien Satan, c'est 
exact (Ap 12:10), mais certainement pas Dieu, qui 
nous a justifiés en Christ. 34 Qui nous 
condamnera? Sûrement pas Christ puisqu'Il est 
mort pour nous délivrer de la condamnation et qu'Il 
est maintenant, depuis Sa résurrection et Son 
ascension, assis à la droite du Père pour prendre 
notre défense et proclamer notre justification. 

 
35 Y a-t-il une chose [au monde] qui puisse 

réellement nous séparer de l'amour (agapè) infini 
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de Dieu, tel que révélé dans la sainte histoire de 
Christ? Face aux diverses épreuves, aux difficultés 
ou à la persécution, au danger, à la faim ou au 
dénuement, ou même à la sentence de mort, 
devons-nous penser que Dieu nous a abandonnés, 
qu'Il ne nous aime plus, qu'Il ne s'occupe plus de 
nous? Certainement pas! 36 Il est clairement écrit 
dans l'Ancien Testament : « Comme il existe une 
grande controverse entre Dieu et Satan, et que nous 
croyants vivons maintenant sur le territoire 
[ennemi] de Satan, nous sommes constamment en 
danger de mort; nous sommes considérés comme 
des brebis destinées à l'abattoir. » (Ps 44:23). 

 
37 Et cependant, en dépit de toutes ces 

expériences, une victoire éclatante nous appartient 
par la foi en Celui dont l'amour ne manque jamais 
(Jr 31:3). 38 Car je suis absolument convaincu que 
rien dans ce vaste univers, que ce soit la mort ou la 
vie, Satan ou les puissances surnaturelles, le monde 
présent ou le monde à venir, les forces de cet 
univers, celles d'en haut ou celles d'en bas, 39 
absolument rien dans toute la création ne pourra 
jamais nous séparer de l'amour-agapè de Dieu 
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envers nous, tel que manifesté dans la vie et la mort 
de notre Sauveur Jésus-Christ.  
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Chapitre 9 
 

Paul très préoccupé par ses 
frères Juifs 

 
1 Après vous avoir ainsi exposé les glorieuses 

vérités de l'évangile, à vous chrétiens qui êtes à 
Rome, j'aimerais maintenant partager avec vous la 
profonde préoccupation qui m'anime à l'égard de 
mes frères Juifs. Je réalise que vous avez pu 
entendre sur mon compte certains rapports négatifs, 
la manière dont je me suis opposé à la loi de Dieu, 
au temple et à mon propre peuple (Ac 21:28); 
j'aimerais cependant rétablir les faits. 
Contrairement à ces faux rapports, je vous 
exposerai toute la vérité; car, en tant que chrétien 
dont la conscience est contrôlée par le Saint-Esprit, 
je ne mens pas. 

 
2 Je suis, au fond de mon coeur, plein de 

tristesse et d'inquiétude par rapport à la destinée 
éternelle qui attend ma nation, [c'est-à-dire] les 
Juifs. 3 Croyez-moi, je serais prêt à me voir séparé 
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de Christ et éternellement perdu si cela pouvait 
d'une quelconque façon apporter le salut à mon 
peuple, 4 qui fait partie d'Israël par sa naissance, 
nation ayant reçu le privilège d'être appelée le 
peuple de l'alliance divine, bénie par Sa présence 
exceptionnelle au cours de l'Exode et objet 
d'alliances spéciales de Sa part, dans le don de Sa 
loi et de Son merveilleux plan de la rédemption au 
travers du rituel du sanctuaire, ainsi que de 
nombreuses autres promesses aussi précieuses. 

 
5 Ils ont été, de plus, richement bénis parce 

qu'ils étaient les descendants d'Abraham, d'Isaac et 
de Jacob. Et par surcroît, c'est par eux que le 
Christ, le Fils de Dieu, s'est fait chair pour devenir 
le Sauveur du monde. Puisse le nom de Dieu être 
loué à jamais, car Il a droit à tout notre crédit pour 
nous avoir accordé toutes ces bénédictions! Amen! 

 
Quel est le véritable Israël ? 
 
6 Le fait que la nation juive ne constitue plus 

aujourd'hui l'Église de Dieu ne signifie pas que 
Dieu a manqué à Sa promesse faite à Israël par les 
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patriarches et les prophètes. Car en vérité, ce ne 
sont pas tous les Juifs qui appartiennent au 
véritable Israël spirituel de Dieu. 7 Tout comme les 
descendants d'Abraham n'appartiennent pas tous à 
la nation d'Israël, citons en exemple les Arabes; 
mais la promesse faite à Abraham était : « Seuls 
ceux qui font partie de la postérité d'Isaac, c'est-à-
dire qui sont nés de Dieu, sont qualifiés pour faire 
partie d'Israël. » 

 
8 En d'autres mots, ce ne sont pas les 

descendants naturels d'Abraham ou d'Isaac qui 
constituent le peuple de Dieu, mais ce sont ceux 
qui ont expérimenté la nouvelle naissance par la foi 
dans le Fils de la promesse, qui composent le 
véritable Israël aux yeux de Dieu. 9 Car, selon les 
Écritures, voici comment Dieu a accompli Sa 
promesse de donner un fils à Abraham. 
Premièrement, Dieu a attendu presque vingt-cinq 
ans jusqu'à ce que Sara ait passé l'âge de devenir 
mère. Puis, lorsqu'il est devenu impossible qu'elle 
puisse concevoir un enfant, Dieu lui a dit, après 
être entré dans une alliance de foi avec Abraham 
par la circoncision : « L'an prochain, vers la même 
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période, je bénirai Sara d'un fils. » (Gn 17). C'est 
ainsi qu'Isaac, le fils promis, représente ou forme le 
prototype de tous ceux qui, comme lui, sont nés de 
Dieu par la foi en Christ. 10 Mais ce n'est pas tout; 
la femme d'Isaac, Rebecca, qui avait conçu des 
jumeaux, a elle aussi vécu une expérience qui nous 
enseigne une vérité vitale. 

 
11 Avant même que les jumeaux Ésaü et Jacob 

ne soient nés, alors qu'ils étaient encore dans son 
sein et n'avaient donc fait ni bien ni mal, afin qu'il 
soit clairement établi que c'est par la grâce de Dieu 
et par Son appel que nous sommes sauvés et non 
par nos propres réalisations, 12 Dieu s'est adressé 
ainsi à Rebecca : « L'aîné (i.e. le premier-né) 
servira le plus jeune. » (Gn 25:19-23). C'était tout à 
fait contraire à la tradition juive; mais Dieu l'a fait 
afin de démontrer que le salut est basé sur Sa 
volonté souveraine et non sur l'héritage familial ou 
les antécédents ancestraux d'une personne. 13 Tout 
ceci est parfaitement conforme avec cette 
déclaration des Écritures : « J'ai accepté Jacob, 
mais j'ai rejeté Ésaü. » 
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La volonté souveraine de Dieu 
 
14 Cela veut-il dire que Dieu a fait preuve de 

favoritisme ou d'injustice à l'égard d'Ésaü? 
Certainement pas! Dieu n'est jamais injuste dans 
aucun de Ses actes. 15 En réalité, personne ne 
mérite le salut, mais comme Dieu l'a déclaré à 
Moïse : « C'est mon droit absolu de manifester de 
la miséricorde et de la compassion envers une 
personne et non un droit humain; je puis donc faire 
miséricorde envers qui je veux. » (En fait, le salut 
avait été offert à Ésaü comme à Jacob, mais dans 
Sa prescience, Dieu savait qu'Ésaü mépriserait le 
droit d'aînesse, symbole du salut en Christ, alors 
que Jacob l'apprécierait. Ce n'est donc pas vraiment 
Dieu qui a rejeté Ésaü mais plutôt l'inverse, et Dieu 
s'y est tout simplement soumis.) (He 12:15-16). 

 
16 Ainsi donc le salut ne nous appartient pas en 

vertu de nos origines ou de notre hérédité; ce n'est 
pas non plus une chose que nous pouvons gagner 
par nos choix ou nos efforts, mais plutôt une faveur 
non méritée, entièrement basée sur la miséricorde 
souveraine de Dieu et sur Son amour 
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inconditionnel (Tt 3:4-5). 17 Et pour prouver Sa 
souveraineté, lisons dans l'Ancien Testament ce 
que Dieu a dit au Pharaon : « Je t'ai permis de 
devenir le plus puissant dirigeant de l'Antiquité 
dans le but exprès de démontrer la supériorité de 
Ma propre puissance en délivrant les Juifs de 
l'esclavage des Égyptiens. De cette façon, toute la 
race humaine pourra réaliser qu'il n'y a personne 
comme Moi. » 18 En conclusion donc, l'homme 
dépend totalement de la volonté souveraine de 
Dieu pour son bonheur éternel et Dieu a 
parfaitement le droit de faire miséricorde on de 
rejeter quiconque, selon Sa volonté. 

 
Le libre choix de l'homme 
 
19 Je sais parfaitement ce que certains 

intellectuels d'entre vous allez me répondre; vous 
direz : « Si tout dépend de la volonté souveraine de 
Dieu, Il doit aussi porter la responsabilité de toute 
condamnation, puisque les humains n'ont 
finalement aucune liberté de choix dans cette 
affaire! » 20 Une telle remarque est 
présomptueuse; comment, pauvres créatures que 
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nous sommes, oserions-nous douter de l'infinie 
sagesse et de l'omniscience de notre Créateur? 21 
Par exemple, le potier n'a-t-il pas le plein contrôle 
de son argile pour tirer de la même masse un vase 
destiné à un usage royal ou à un usage ordinaire? 

 
22 L'autorité de Dieu est, de la même manière, 

absolue. Cependant, afin de montrer Son grand 
déplaisir face à l'incrédulité et à l'exploitation 
abusive, Il a révélé Sa toute-puissance contre les 
Égyptiens, après avoir fait preuve d'une grande 
patience à l'égard de ces gens arrogants et trop surs 
d'eux qui, par leur rejet délibéré du Dieu céleste, 
ont clairement démontré qu'ils méritaient la 
destruction. 23 Mais en même temps, Il s'est avéré 
miséricordieux et patient envers les esclaves 
Israélites, révélant par leur intermédiaire Son 
amour inconditionnel et désintéressé, l'agapè, et 
prouvant au monde qu'Il ne veut détruire personne 
mais qu'Il désire que tous se détournent de leurs 
péchés (2 P 3:9). 

 
24 Telle est notre position - tous ceux d'entre 

nous qui avons répondu positivement à Sa grâce 
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salvatrice en Christ, que nous soyons Juifs ou 
Gentils, puisque le salut est le don de Dieu à toute 
la race humaine et non pas seulement aux Juifs. 25 
Ce n'est pas mon opinion mais celle de Dieu Lui-
même qui nous l'a bien fait comprendre par le 
prophète Osée lorsqu'Il a déclaré : « Ceux qui 
n'appartiennent pas à l'Israël littéral, seront un jour 
appelés 'Mon peuple'. Et les nations païennes qui 
n'étaient pas considérées comme faisant partie du 
peuple de l'alliance seront appelées 'Ma bien-aimée' 
(Os 2:25). 26 Et, au lieu qu'on nous dise : 'Vous 
n'appartenez pas [à ce peuple],' ils seront appelés 
fils et filles du Dieu vivant. » (Os 2:1). 

 
27 Et voici ce que le prophète Ésaïe avait à dire 

concernant la nation d'Israël : « Même si la 
population d'Israël devient impossible à dénombrer 
et aussi nombreuse que le sable de la mer, un reste 
seulement (c'est-à-dire ceux qui croient) sera sauvé. 
28 Et parce que l'incrédulité se sera accrue partout, 
Dieu interviendra et mettra fin à la période de 
sursis accordée aux hommes, afin d'exécuter Son 
jugement pour tous les incroyants. » (Es 10:22-23). 
29 En fait, comme Ésaïe l'avait déjà prophétisé : « 
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Si le Seigneur du repos éternel (sabbat) n'intervient 
pas, même l'Église chrétienne deviendra comme 
Sodome et Gomorrhe, complètement dépourvue de 
vrais croyants. » (Es 1:9). 

 
Le judaïsme et l'Évangile 
 
30 Voilà donc la véritable situation de mon 

peuple, les Juifs : les Gentils, qui ont réalisé qu'ils 
ne pouvaient pas se sauver eux-mêmes par leurs 
propres bonnes oeuvres, ont obtenu la justice, la 
vraie justice, celle qui sauve, qui vient de Dieu et 
qui devient effective par la foi seulement; 31 tandis 
que les Juifs qui pensaient pouvoir se sauver en 
gardant la sainte loi de Dieu ont échoué 
lamentablement. 

 
32 Et pourquoi ont-ils échoué? Ce n'est pas 

qu'ils n'ont pas essayé, mais ils ont refusé de 
reconnaître le moyen de salut conçu par Dieu, c'est-
à-dire la foi en Jésus-Christ. En conséquence, ils 
n'ont pas seulement échoué, mais la justice de 
Christ est devenue à leurs yeux une injure envers 
leur propre justice. 33 Dieu, dans Sa prescience, 
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avait prédit la chose en déclarant : « Voici, j'ai mis 
en Sion (Israël) une pierre d'achoppement qui 
deviendra une insulte pour les Juifs propres-justes. 
Mais quiconque réalisera son état de péché et la 
valeur de ce Rocher (Jésus-Christ) et croira en Lui, 
ne sera pas déçu au jour du jugement. » (Es 28:16 
et Ph 3:8-9).  
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Chapitre 10 
 

Le refus de la justification par 
la foi 

 
1 Vous voyez donc, mes frères, que mon grand 

désir et la prière que j'adresse à Dieu, c'est de voir 
mon peuple sauvé. 2 Je sais très bien avec quelle 
sincérité ils adorent et servent Dieu, comme je le 
faisais moi-même avant ma conversion, mais ils 
n'ont malheureusement pas réussi à saisir la 
merveilleuse vérité de l'évangile. 3 En 
conséquence, ignorant le don gratuit de la justice 
que Dieu leur offre en Christ, ils essaient 
désespérément de produire leur propre justice et ils 
rejettent en contrepartie la justice parfaite de Dieu 
qui est mise à leur disposition et peut être reçue par 
la foi en Son Fils. 

 
4 Cette justice, produite dans la vie et la mort 

de Christ, a pleinement satisfait aux exigences 
formelles aussi bien qu'à la justice de la sainte loi 
divine, de tette sorte que chaque croyant est 
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reconnu parfait en Christ. Christ a de cette façon 
mis fin à nos tentatives futiles de produire notre 
propre justice par le légalisme, 5 parce que la 
justice que l'homme produit par ses propres efforts 
n'est jamais parfaite. Moïse, par lequel Dieu nous a 
donné Sa loi, t'a clairement exprimé : « Seule la 
personne qui obéit parfaitement à la loi de Dieu 
dans chaque détail a le droit de vivre. ». (Lv 18:5; 
voir aussi Ga 3:10). 

 
La foi : Chemin de la justification 
 
6 De manière tout à fait opposée, la justice qui 

vient de la foi n'est pas basée sur l'effort humain, 
nous obligeant à courir après Christ, 7 soit en 
essayant de monter au ciel, ou en Le cherchant 
dans une cachette quelque part sur terre, comme s'Il 
était extrêmement difficile à trouver. 8 Mais alors 
comment la Bible présente-t-elle la chose? C'est 
Dieu qui prend l'initiative et qui envoie Son Esprit 
directement dans notre conscience, nous 
persuadant de la vérité de l'évangile tandis que 
Christ nous est prêché. (Jn 16:8-11). 
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9 Tout ce que Dieu nous demande, c'est de 
nous soumettre à cette conviction en confessant 
que Jésus-Christ est le Messie promis, le Sauveur 
du Monde, et en croyant sincèrement que Dieu L'a 
ressuscité des morts comme évidence et preuve 
d'une rédemption parfaite; c'est ainsi que nous 
serons sauvés. 10 Car la justification par la foi est 
une appréciation et une réponse sincères au don 
suprême, Jésus-Christ; une telle foi reconnaît 
ouvertement le fait que le seul espoir de salut de 
tout homme réside en Christ. 11 C'est ainsi que le 
présentent les Écritures : « Quiconque croit 
sincèrement au Fils de Dieu possède un salut 
garanti et il ne sera pas condamné au jour du 
jugement, s'il persévère par la foi jusqu'à la fin. » 
(És 28:16; Jn 5:24; Mt 10:22). 

 
12 En passant, cela ne fait aucune différence 

que vous soyez Juif ou Gentil, car le don du salut 
divin en Christ vaut pour toute l'humanité et la foi 
seule lui permet de devenir une réalité en vous. 13 
Car Dieu a donné cette garantie que quiconque 
croira honnêtement en Son Fils sera assuré du salut 
(Jn 6:40). 
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La foi vient par la connaissance de l'Évangile 

 
14 Maintenant il est vrai que personne ne peut 

se tourner vers Christ pour obtenir le salut à moins 
d'abord de croire en Lui. Et naturellement vous ne 
pouvez pas croire en Lui si vous n'avez jamais 
entendu parler de Christ et de l'histoire du salut 
(l'évangile). La seule façon de connaître l'évangile, 
c'est par le témoignage que vous recevez de Lui, 
soit en lisant un ouvrage sur le sujet ou en 
entendant la prédication de la bonne nouvelle à la 
radio ou à la télévision. 15 C'est pourquoi Christ a 
donné à l'Église cette mission de prêcher la bonne 
nouvelle du salut à toute l'humanité (Mc 16:15); et 
voici ce que l'Écriture déclare de ceux qui le font : 
« Qu'ils sont beaux les pieds de ceux qui 
témoignent de Christ à ceux qui sont encore sans 
espérance et qui leur apportent la bonne nouvelle 
du Salut. » (És 52:7). 

 
16 Mais le problème avec les Juifs qui forment 

mon peuple, c'est qu'ils ne se sont pas tous soumis 
à la vérité telle qu'elle est en Christ. 
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Malheureusement, c'est exactement ce que le 
prophète Ésaïe avait déploré dans l'Ancien 
Testament à propos des Juifs de son temps. Il disait 
: « Seigneur, personne ne semble croire la vérité 
que j'ai proclamée. » (És 53:1). 17 La foi peut ainsi 
être définie comme une réponse sincère à l'évangile 
que nous avons entendu prêcher, et l'évangile est 
défini comme la vérité telle qu'elle est en Christ - 
Son incarnation, Sa vie, Sa mort, Sa résurrection et 
Son ascension au ciel. 

 
Le rejet volontaire du Christ par Israël 
 
18 Maintenant, au cas où vous vous demandiez 

si tous les Juifs ont eu l'opportunité d'entendre 
l'évangile, je puis vous assurer qu'ils l'ont 
certainement eue; car Christ a été prêché dans tous 
les coins de l'empire romain, à un point tel qu'il ne 
reste plus une seule communauté juive qui n'ait pas 
entendu parlé du Christ et du Christ crucifié. 19 
L'ignorance de l'évangile n'est donc pas leur 
problème; ils ne peuvent pas non plus donner 
l'excuse de ne pas avoir compris la bonne nouvelle 
du salut. La vérité, c'est qu'ils ont délibérément et 
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de façon persistante rejeté Christ en tant que 
Messie. Dieu, sachant d'avance ce qui arriverait, 
avait déclaré par Moïse : « Je donnerai les clefs du 
royaume aux Gentils (l'Église chrétienne) et Je 
vous rendrai très jaloux. Vous serez alors irrités de 
vous sentir ainsi laissés à l'écart. » (Dt 32:21). 

 
20 Avec audace, le prophète Ésaïe a fait une 

déclaration semblable : « Ceux qui ne cherchaient 
pas le Messie L'ont trouvé et Dieu les a reconnus 
comme Son peuple, même s'ils n'étaient pas 
considérés comme le peuple de l'alliance divine. » 
(És 65:1). 21 Puis, concernant les Juifs, le même 
Ésaïe ajouta : « J'ai tendu les mains tous les jours 
vers un peuple qui m'a repoussé obstinément. » (És 
65:2). En d'autres mots, les seuls qui seront à 
blâmer pour avoir été perdus seront les Juifs eux-
mêmes, qui ont délibérément et avec persistance 
refusé d'accepter Christ comme le Messie promis 
par Dieu.  
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Chapitre 11 
 

Une minorité de Juifs sauvés 
 

1 Est-ce à dire que Dieu a désavoué tous les 
Juifs? Bien sûr que non! Prenez mon cas par 
exemple, ne suis-je pas un Juif, descendant littéral 
d'Abraham et de la tribu de Benjamin? 2 Non, Dieu 
n'a pas du tout renié les Juifs. Surtout pas ceux 
dont Il savait d'avance qu'ils accepteraient Christ. 
Vous souvenez-vous de la plainte qu'Élie adressa à 
Dieu? 3 « Seigneur, toute la nation juive t'a 
abandonné, elle a tué tes prophètes, elle a détruit 
tes autels et voici, je suis seul à t'être resté fidèle; 
mais voilà qu'on cherche aussi maintenant à me 
tuer. » 4 Comment Dieu lui a-t-Il répondu? « Non 
Élie, il y a quelques sept mille hommes que tu ne 
connais pas ainsi que leurs familles qui ne sont pas 
soumis au culte païen de Baal. » 

 
5 De la même manière, il y a aujourd'hui des 

Juifs sincèrement honnêtes qui sont restés fidèles à 
la vérité et qui ont accepté Christ comme leur 
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Sauveur personnel. 6 Ces fidèles (c'est-à-dire un 
reste) réalisent que leur salut n'est pas le résultat de 
leurs propres bonnes oeuvres ou de leur obéissance 
à la loi, mais de la faveur non méritée de Dieu 
accordée à toute la race humaine en Christ. Car Si 
nous sommes sauvés par nos propres oeuvres, ce 
n'est plus le salut par grâce. 

 
7 Devons-nous alors conclure que la majorité 

des Juifs n'a pas reconnu que la promesse de salut a 
déjà été accomplie dans la sainte histoire de Christ 
et que seule une minorité l'a réalisé? C'est 
malheureusement la vérité. 8 L'Ancien Testament 
l'avait bien cité à propos des Juifs d'autrefois : 
« Dieu leur a permis de suivre leur propre voie, de 
sorte qu'ils sont devenus insensibles à ses voies. » 
(És 29:10; Dt 29:4). C'est exactement le cas des 
Juifs de notre époque. 9 Voici comment David l'a 
exprimé dans son Psaume : « Leurs nombreuses 
bénédictions matérielles ont causé leur chute 
spirituelle et leur ruine. 10 Ils ont permis au 
mensonge de les aveugler pour les empêcher de 
voir la vérité et ils sont maintenant devenus un 
peuple rongé par la culpabilité. » (Ps 69:23-24). 
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L'incrédulité des Juifs a apporté le salut aux 
Gentils 

 
11 La grande question est donc celle-ci : 

L'échec des Juifs signifie-t-il la ruine totale du 
divin plan de la rédemption? Bien sûr que non! Au 
contraire, Dieu a fait tourner la chose en 
bénédiction pour les Gentils. Parce que les Juifs 
refusaient de reconnaître que le plan de Dieu 
incluait aussi le monde païen, leur rejet de Christ a 
permis la proclamation de l'évangile au reste de 
l'humanité. Et les Juifs ont pu à leur tour réaliser ce 
qui leur avait échappé. 12 Et si leur échec a eu pour 
effet une si grande bénédiction pour vous Gentils, 
pouvez-vous imaginer comme ce serait merveilleux 
et grandiose si les Juifs, à leur tour, revenaient à 
Dieu avec repentance et acceptaient le don 
suprême, Jésus-Christ, en voyant la bénédiction qui 
vous est accordée, à vous Gentils? 

 
13 Même s'il est vrai que Dieu m'a désigné 

comme missionnaire au sein du monde païen, je 
voudrais en même temps faire valoir mon ministère 
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au maximum et tenter de regagner quelques-uns de 
mes compatriotes Juifs à Dieu, 14 espérant par la 
jalousie permettre à quelques Juifs au moins de 
revenir à Dieu et d'être sauvés. 15 Car si le rejet 
des Juifs a eu pour résultat le salut du reste de 
l'humanité, comme il serait glorieux de voir le 
peuple juif partager la même bénédiction. Ne 
serait-ce pas une sorte de résurrection? 16 Après 
tout, si le véritable Israël que Dieu a établi par 
l'intermédiaire d'Abraham, d'Isaac et de Jacob est 
encore saint, assurément les Juifs de naissance qui 
se repentent par la foi en Christ seront aussi rendus 
saints, tout comme les bonnes racines d'un arbre 
partagent leur sève avec les branches. 

 
Un mot d'avertissement aux croyants Gentils 

 
17 Mais maintenant, les Juifs incroyants ont été 

retranchés comme les branches d'un olivier tandis 
que vous, croyants issus du monde païen, avez été 
greffés comme les rejetons d'un olivier sauvage, de 
sorte que vous recevez des anciennes racines de 
l'olivier cette sève qui donne la vie. 18 S'il vous 
plaît, ne laissez pas ce privilège vous monter à la 
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tête au point de regarder avec mépris les Juifs qui 
ont été rejetés. Souvenez-vous que ce ne sont pas 
les branches qui portent les racines mais que ce 
sont plutôt les racines qui soutiennent les branches. 

 
19 Vous donc, Gentils, n'allez jamais penser 

que Dieu a rejeté les Juifs afin de pouvoir les 
remplacer par vous. 20 Ce n'est pas tout à fait ce 
qui s'est passé. La raison pour laquelle les Juifs ont 
été rejetés, c'est qu'ils ont refusé de croire en Jésus, 
tandis que vous avez cru en Lui. Et puisque le salut 
est une faveur non méritée de la part de Dieu, 
l'orgueil ou la vantardise devraient céder la place à 
une appréciation personnelle sincère. 

 
21 Attention donc à ne pas tomber dans le 

même piège que les Juifs. Après tout, si Dieu n'a 
pas épargné les branches naturelles qui 
représentent les Juifs, Il peut aussi agir de même 
avec les branches sauvages qui vous représentent, 
vous les Gentils. 22 N'oubliez jamais que même si 
Dieu est amour, Il est aussi un Dieu juste. Ceux qui 
sont tombés ont vu Sa justice s'exercer contre 
l'incrédulité; mais vous qui croyez jouissez des 
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bénédictions de Son amour que vous continuerez à 
recevoir tant que vous garderez humblement votre 
foi en Christ et n'abuserez pas de Sa bonté; 
autrement vous serez aussi retranchés de l'arbre. 

 
23 En ce qui concerne les Juifs qui ont été 

rejetés, s'ils ne persistent pas obstinément dans leur 
incrédulité, mais retournent à Dieu dans une 
repentance sincère, Dieu les greffera de nouveau et 
avec joie sur l'olivier. 24 Après tout, Si vous les 
Gentils, symbolisés par les branches de l'olivier 
sauvage, avez été greffés sur le bon olivier pour 
ensuite porter de bonnes olives, contrairement à 
votre nature, combien plus facile ce sera pour Dieu 
de greffer à nouveau les branches naturelles sur 
leur propre arbre. 

 
Le plan divin pour le futur de l'Israël littéral 

 
25 Ainsi donc, afin de vous empêcher, vous les 

Gentils, de devenir vaniteux comme les Juifs, 
laissez-moi partager avec vous un secret divin qui 
m'a été révélé. C'est celui-ci : l'insensibilité des 
Juifs est seulement temporaire car, après que Dieu 
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aura donné au monde païen toutes les opportunités 
d'accepter Christ et que tous ceux qui auront cru se 
seront joints à l'Église chrétienne, 26 une fois tout 
ceci arrivé, Dieu leur présentera de nouveau et 
d'une manière spéciale l'évangile, de sorte que tous 
les Juifs qui reconnaîtront en Christ le Messie 
promis et croiront en Lui deviendront chrétiens; et 
comme Il l'avait promis, tous les vrais Israélites 
seront sauvés. C'est exactement ce que l'Ancien 
Testament avait prédit : « Christ sera proclamé au 
coeur même de la capitale juive; Dieu enlèvera leur 
impiété aux descendants de Jacob. » 

 
27 « Tel qu'Il l'avait promis aux patriarches, Il 

gardera Son alliance avec les Juifs en leur 
pardonnant leurs faiblesses et en réintégrant au 
troupeau tous ceux qui se repentiront, qui 
reviendront à Christ et L'accepteront comme leur 
Sauveur. » (És 59:20-21). 28 Pour le moment, les 
Juifs sont considérés comme des ennemis de 
l'évangile, ce qui incidemment a tourné à votre 
avantage, puisque vous avez reçu le salut divin. 
Mais Dieu désire encore sauver les Juifs et Il le 
fera pour ceux qui croient, parce qu'ils sont les 
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descendants héréditaires d'Abraham, d'Isaac et de 
Jacob. 29 En outre, l'activité salvatrice de Dieu en 
Christ constitue une bonne nouvelle 
inconditionnelle puisqu'Il ne veut pas qu'aucun 
périsse (2 P 3:9). 

 
30 Ainsi, tout comme vos ancêtres ont rejeté 

Dieu et que vous, leurs enfants, êtes maintenant 
devenus croyants, 31 de la même façon, les Juifs 
sont devenus désobéissants envers la vérité de 
l'évangile tandis que vous bénéficiez du salut; mais 
quand plusieurs d'entre eux réaliseront un jour leur 
folie, ils reviendront à Dieu et à Christ, qu'Il a 
envoyé pour être leur Sauveur. 32 Dieu l'a déjà 
clairement énoncé : « Tous les hommes, Juifs 
comme Gentils, sont esclaves du péché et 
totalement impuissants à se sauver. » (Rm 3:9-20). 
« Le seul espoir de l'homme se trouve dans le salut 
en Christ. » (Ac 4:10-12). 

 
33 Franchement, je reste ébahi devant la 

sagesse incompréhensible, la grâce et l'intelligence 
de notre Dieu. Ses voies sont infinmient plus 
élevées que nous ne pouvons l'imaginer, pauvres 
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êtres finis que nous sommes. 34 Qui est capable de 
saisir la pensée de Dieu, ou qui peut Le conseiller? 
35 Qui, dites-moi, a jamais pu apporter à Dieu quoi 
que Ce soit pour qu'Il lui doive quelque chose en 
retour? 36 Dieu est la source de toute vie et le 
Créateur de toutes choses, animées et inanimées. 
Rien n'existe qui n'ait été fait par Lui. Il est par 
conséquent le seul Être digne de mériter toute la 
gloire, l'honneur et la louange. AMEN!  
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Chapitre 12 
 

Une vie sous le contrôle de 
l'Esprit 

 
1 Maintenant que je me suis vidé le coeur 

concernant mes compatriotes Juifs, j'aimerais 
revenir sur le sujet qui nous occupait : marcher 
avec l'Esprit et vivre chrétiennement. Considérant 
la conclusion du chapitre 8 sur l'amour indéfectible 
de Dieu, je vous demande avec insistance de vous 
consacrer sans réserve au service de Dieu - en 
menant une vie qui Lui plaise à l'instar de Christ. 

 
2 Ne vous laissez pas influencer par les 

pratiques mondaines, l'humanisme séculier ou la 
pression sociale, mais rappelez-vous constamment 
qu'étant chrétiens, vous êtes morts aux coutumes 
du monde et que votre seul but est de vivre pour 
Christ, en accomplissant Sa volonté. En d'autres 
mots, laissez l'Esprit de Dieu vous façonner de 
nouveau à Sa ressemblance. 3 Ce conseil vient de 
Dieu Lui-même dont je suis le serviteur. Il désire 
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que chaque croyant démontre de l'humilité, de la 
réflexion et de l'honnêteté en toutes choses, en 
accord avec le plan conçu pour chacun selon le don 
du Saint-Esprit. 

 
4 Car, tout comme le corps humain est 

constitué de différents membres et organes, ayant 
chacun leur fonction particulière et ne formant 
pourtant qu'une seule personne, 5 ainsi, nous 
chrétiens, qui sommes devenus un avec Christ par 
la foi, formons un corps spirituel en compagnie de 
chaque autre membre lui-même doté d'une fonction 
particulière et nous sommes cependant tous reliés 
les uns aux autres, d'une manière vitale, comme un 
seul corps en Christ. 

 
6 Par conséquent, pour que l'Église soit en 

bonne santé spirituelle, il est nécessaire que les 
dons spirituels de chacun soient mis en oeuvre. Si 
votre don est de prêcher, proclamez le message de 
Dieu selon votre don. 7 Si votre don est de servir 
les autres ou d'administrer, concentrez-vous sur le 
service et l'administration. Vous pouvez être bénis 
du don d'enseigner, que ce soit là votre champ de 
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travail pour l'Église. 8 Une autre personne peut 
avoir le don d'encourager les autres; qu'elle fasse 
une bonne utilisation de ce talent! Une autre peut 
avoir reçu un coeur généreux, alors qu'elle 
souscrive libéralement aux besoins de l'Église. Si 
votre don est le leadership, exercez-vous à diriger. 
Si votre appel consiste à aider ceux qui sont dans le 
besoin, soyez secourables et faites-le avec joie. 

 
Les caractéristiques d'un vrai chrétien 
 
9 Ce que je veux dire, c'est que l'amour divin, 

l'agapè inconditionnelle qui se sanctifie, cet amour 
manifesté dans la sainte histoire de Christ, coule 
maintenant en vous par le Saint-Esprit et que votre 
comportement chrétien doit en témoigner (Jn 
13:34-35). Cela signifie que nous devons haïr le 
mal et l'éviter, accomplir le bien et prendre sa 
défense (Tt 2: 14). 10 Nous devons, par exemple, 
manifester un amour désintéressé dans nos 
relations avec les autres et démontrer une 
considération véritable pour autrui, sans orgueil ni 
vanité. 
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11 Ne soyez pas paresseux ni dépendants des 
autres, mais travaillez dur et servez le Seigneur 
Jésus-Christ avec diligence. 12 Que la 
bienheureuse espérance vous garde toujours joyeux 
dans le Seigneur et si vous avez à souffrir d'une 
façon ou d'une autre par des épreuves, supportez-
les avec patience! Demeurez près du Seigneur en 
ayant souvent recours à la prière, car Il désire 
ardemment communier avec vous. 

 
13 Aidez toujours les frères dans la foi qui sont 

vraiment dans le besoin et pratiquez l'hospitalité 
envers les étrangers. 14 Et, en harmonie avec 
l'enseignement de Christ, priez pour ceux qui sont 
contre vous et qui vous rendent la vie misérable 
(Mt 5:43-45). Je sais que cela est contraire aux 
tendances de notre nature pécheresse, mais nous 
devons nous laisser diriger par l'Esprit, demandant 
à Dieu de bénir nos ennemis et non de les maudire. 
15 Puisque nous sommes un en Christ, apprenons à 
nous réjouir avec les croyants qui se réjouissent et 
à pleurer avec ceux qui pleurent (1 Co 12:25-27). 

 
16 Ne pratiquez aucune discrimination ni 
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favoritisme dans vos relations les uns avec les 
autres et soyez sociables envers tous les membres 
d'église, non pas juste avec ceux qui sont bien vus 
ou ceux qui vous conviennent; en d'autres mots, 
évitez le snobisme. 17 Si quelqu'un vous a fait du 
tort, ne vous vengez pas en disant : « Peu importe 
ce que les autres en penseront! » Votre 
comportement public ne doit en aucune façon 
amener la disgrâce sur l'Église de Dieu ou sur Sa 
cause. 18 Et vivez en paix avec autrui autant que 
possible. 

 
19 Ne vous vengez jamais de quiconque vous a 

traité injustement, mais laissez la chose entre les 
mains de Dieu, car Il a dit : « La vengeance 
m'appartient; moi, le Seigneur, je rétribuerai avec 
justice ceux qui vous ont fait du tort. » (Dt 32:35). 
20 Au lieu de cela, faites l'inverse, suivant ainsi le 
conseil des Écritures : « Si votre ennemi a faim, 
donnez-lui à manger. S'il a soif, donnez-lui à boire. 
En agissant ainsi, il se sentira si honteux de son 
comportement qu'il regrettera la façon dont il vous 
a traité. » (Pr 25:21-22). 21 Finalement, ne laissez 
pas tout le mal que vous avez à endurer vous 
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décourager, mais triomphez du mal par le bien.  
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Chapitre 13 
 

Devoirs envers l'État 
 

1 Même si nous chrétiens n'appartenons pas au 
monde, nous vivons encore dans le monde et nous 
devons, par conséquent, obéir aux autorités de 
l'état, c'est-à-dire aussi longtemps que leurs 
exigences n'entrent pas en conflit avec celles de 
Dieu (Ac 5:29). Car aucune autorité n'existe sans 
que Dieu l'ait permis, y compris les autorités 
actuellement en poste. 2 Ainsi, quiconque résiste à 
l'autorité gouvernementale s'oppose en réalité à une 
institution divine et doit être préparé à encourir des 
pénalités. 

 
3 Les citoyens qui suivent la loi n'ont pas à 

craindre la police [les gendarmes], ce qui n'est pas 
le cas pour les transgresseurs. Alors, si vous ne 
désirez pas être inquiets chaque fois que vous 
rencontrez un agent, assurez-vous de bien respecter 
les lois de l'état et vous bénéficierez en retour d'une 
conscience paisible. 4 Après tout, les policiers 
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forment un moyen pourvu par Dieu afin de contrer 
la criminalité et de maintenir la loi et l'ordre dans 
un monde pécheur. 5 Vous devez pour cette raison 
obéir aux représentants de l'état, non seulement 
pour échapper à la punition, mais parce qu'étant 
chrétien, vous croyez que c'est la chose à faire. 

 
6 De la même façon, vous devez, en tant 

qu'enfants de Dieu, être fidèles dans le paiement de 
vos impôts, car tous les employés du gouvernement 
sont aussi des serviteurs de Dieu, même si certains 
ne le réalisent pas. Ils sont là pour accomplir une 
mission divinement assignée. 7 Soyez donc 
diligents à payer vos impôts et à démontrer du 
respect pour ceux qui dirigent le pays. 

 
Devoirs envers autrui 
 
8 Gardez-vous des dettes autant que possible, 

mais soyez toujours en dette quand il s'agit d'aimer 
les autres; car aimer sans chercher son intérêt 
personnel constitue la véritable obéissance à la loi. 
9 En effet, les six derniers commandements de la 
loi morale qui traitent de nos relations avec autrui, 
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tels que « Tu ne commettras point d'adultère », 
« Tu ne tueras point », « Tu ne déroberas point », 
« Tu ne convoiteras point », etc., peuvent se 
résumer en un commandement unique et clair : « 
Aime ton prochain inconditionnellement, tout 
comme tu t'aimes toi-même inconditionnellement. 
» 10 Le véritable amour désintéressé, l'agapè, ne 
pense jamais à faire du mal à quelqu'un et, comme 
le Seigneur l'a Lui-même fait remarquer, un tel 
amour constitue le véritable accomplissement de la 
loi. (Mt 22:35-40) 

 
11 Ces conseils que je vous donne doivent être 

mis en pratique, d'autant plus que vous voyez 
s'approcher la fin; vous serez de cette manière 
trouvés fidèles et non pas endormis lorsque Christ 
apparaîtra, ce qui est plus près que vous ne le 
pensez. 12 La nuit s'achève et le jour, figure de la 
seconde venue, est sur le point de paraître. Mettons 
donc de côté tout ce qui s'oppose à un style de vie 
chrétien et vivons en vrais chrétiens convertis. 13 
Que le monde puisse voir que la puissance 
transformatrice de l'évangile qui est en vous 
produit un comportement tout à fait différent de 
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celui des gens du monde qui passent leur temps à 
boire et a vivre dans l'immoralité, les querelles et la 
jalousie. 14 Ce que je dis, c'est de laisser Christ 
dominer complètement votre vie par Son Esprit, de 
manière à ne laisser aucune place à la satisfaction 
des désirs pécheurs de votre nature déchue.  
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Chapitre 14 
 

Les relations chrétiennes 
 

1 Lorsqu'un frère (ou une soeur) est scrupuleux 
à l'excès et donc faible dans la foi, s'il vous plaît, 
ne mettez pas en doute sa conversion, mais 
acceptez-le comme un chrétien. 2 Car nous avons 
tous une expérience différente (que nous soyons 
Juifs ou Gentils) et par conséquent, nous ne voyons 
pas tous les choses de la même façon quand il s'agit 
de la croissance chrétienne. Ainsi un croyant peut 
avoir l'impression qu'il est correct de manger 
n'importe quoi tandis qu'un autre, aux croyances 
moins bien affermies, mangera seulement des 
légumes. 3 Le chrétien qui pense qu'il peut manger 
n'importe quoi ne doit pas regarder avec arrogance 
celui qui ne pense pas comme lui. De même, celui 
qui ne mange pas certaines choses ne doit pas 
condamner son frère qui le fait. Après tout, tous les 
deux sont égaux et acceptés comme tels devant 
Dieu. 
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Se juger l'un l'autre 
 
4 Lorsque nous en arrivons aux choses non 

fondamentales, aucun chrétien n'a le droit de juger 
la façon de voir d'un autre chrétien, tout comme 
personne ne peut se permettre de passer des 
commentaires sur le serviteur d'un autre homme. 
Après tout, chaque serviteur ne répond qu'à son 
propre patron et c'est lui qui décide de ce qui est 
acceptable ou ne l'est pas dans son comportement. 
En tant que chrétiens, Christ est notre Seigneur et 
Maître, et chaque croyant a des comptes à Lui 
rendre. 5 Par exemple, un chrétien d'origine juive 
peut être pointilleux par rapport à l'observation des 
fêtes de l'Ancien Testament tandis qu'un autre, un 
Gentil, ne fera aucune distinction entre les jours de 
fête et les autres jours. Chaque croyant doit décider 
honnêtement ce qui est bien dans ces zones grises 
de la vie chrétienne. 

 
6 Le croyant Juif qui pense devoir continuer à 

observer les jours de fête, le fait sur la base d'un 
engagement profond envers Dieu. De même, le 
croyant Gentil qui pense que les jours de fête ne 
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sont plus valides, le fait selon sa conviction sincère 
que le Seigneur n'exige plus que les croyants les 
gardent. Tous les deux sont honnêtes dans leurs 
convictions, mais aucun des deux ne doit imposer 
sa façon de voir à l'autre. La même règle s'applique 
lorsqu'il s'agit de l'alimentation; il est possible que 
les croyants soient en désaccord sur ce qu'il 
convient de manger; néanmoins, chaque croyant 
doit manger pour plaire au Seigneur. 7 Car être un 
vrai chrétien signifie renoncer à soi-même et mener 
une vie qui plaît à Dieu en toutes choses. (1 Co 
10:31-33) 

 
8 Le véritable christianisme requiert de chaque 

croyant qu'il se soumette à la formule de l'évangile 
: « Non pas moi, mais Christ » (Ga 2:20), même si 
cela implique de perdre la vie en cours de route. En 
d'autres mots, qu'il vive ou qu'il meure, un vrai 
chrétien se soumettra totalement à la volonté de 
Dieu. 9 La croix de Christ exige de nous cette 
attitude puisque Christ nous a rachetés par Sa mort 
et Sa résurrection, afin que nous puissions Lui 
appartenir entièrement, dans la vie comme dans la 
mort. 
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10 Considérant toutes ces choses, les chrétiens 

n'ont pas le droit de se juger l'un l'autre. Ce droit 
appartient à Dieu seul et nous comparaîtrons tous 
devant Lui pour être jugés, chacun devant rendre 
compte pour lui-même. 11 Voici comment Dieu 
nous l'a présenté dans l'Ancien Testament : « En 
tant que souverain Seigneur, je jugerai chaque 
personne selon la vérité dont elle aura été 
convaincue. Tous confesseront finalement que moi, 
le Seigneur, j 'ai été juste et honnête dans toutes 
mes voies. » (Es 45:23). 12 Ayant ceci à l'esprit, 
que tous soient conscients du fait que chacun aura 
un jour à rendre compte à Dieu personnellement. 

 
Vivre les uns pour les autres 
 
13 Ainsi donc, ne continuons plus à juger les 

accomplissements des autres, mais assurons-nous 
plutôt que notre propre comportement ne viendra 
d'aucune manière faire obstacle au progrès spirituel 
d'un autre croyant ou, pire encore, causer sa chute 
spirituelle. 14 Je sais et je suis convaincu par Christ 
qu'il n'y a aucun mérite dans le manger ou le boire; 
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mais si quelqu'un est convaincu que manger 
certains aliments déshonore Dieu, qu'il s'en 
abstienne. 

 
15 De plus, si le fait de manger certains 

aliments particuliers affecte votre frère dans la foi, 
abstenez-vous en, par amour chrétien, spécialement 
si cela affecte sa foi. 16 En d'autres mots, ne laissez 
pas des aliments discutables devenir un motif de 
querelle dans l'église. 17 Après tout, le royaume de 
Dieu ne se préoccupe pas d'abord de nourriture 
mais de justice, de paix et de joie dans le Saint-
Esprit. 18 Gardez ces objectifs bien en vue et vous 
mènerez une vie réellement chrétienne, faisant non 
seulement plaisir à Dieu mais aussi à vos frères 
croyants. 

 
19 Dirigeons donc nos vies de façon telle 

qu'elles contribuent à la paix et l'harmonie dans 
l'église et à la croissance spirituelle des croyants. 
20 Car les questions qui touchent les aliments 
consacrés sont en réalité une chose personnelle et 
ne doivent pas affecter votre relation les uns envers 
les autres, ni la cause de Dieu. En conséquence, 
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que chaque chrétien mange avec une conscience 
pure devant Dieu. 21 Ce que je dis, c'est qu'il n'est 
pas bon de manger des aliments ou de prendre des 
breuvages qui sont susceptibles de causer d'une 
manière ou d'une autre la chute, l'indignation ou le 
doute de votre frère croyant dans son cheminement 
chrétien. 22 Prétendez-vous posséder la vraie foi, 
celle qui agit par amour (Ga 5:6) ? Alors montrez-
le par un comportement chrétien. Car heureuse est 
la personne dont la vie est exempte de toute 
culpabilité. 23 Lorsqu'un chrétien se sent coupable 
dans sa conscience en rapport avec ce qu'il mange 
ou fait, c'est la preuve qu'il agit de manière 
incompatible avec les principes de sa foi et il est 
juste qu'il se sente coupable. Car tout ce qui n'est 
pas fait en harmonie avec la foi est en réalité péché.  
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Chapitre 15 
 

Pour notre édification 
mutuelle 

 
1 À ceux d'entre vous qui êtes des chrétiens 

matures, soyez, je vous en prie, sympathiques et 
compréhensifs par rapport aux faiblesses des 
croyants non matures qui sont encore des bébés en 
Christ. Ne les considérez pas comme inférieurs, 
vous seriez propres-justes. 2 Que chaque croyant se 
soucie sincèrement du bien-être des autres et 
coopère à leur édification spirituelle, 3 tout comme 
Christ Lui-même n'est pas venu pour se faire plaisir 
ou pour être servi mais pour chercher et sauver 
l'humanité perdue. Il a, de cette manière, accompli 
ce qui avait été prophétisé de Lui : « La 
condamnation et la malédiction qui touchent la race 
humaine pécheresse ont été posées sur moi. » (Ps 
69:10). 

 
4 En passant, ces prophéties concernant 

l'activité rédemptrice de notre Seigneur ont été 
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écrites pour notre consolation afin que nous 
puissions nous encourager les uns les autres à 
rester fidèles au milieu des persécutions, en 
attendant notre salut final. 5 Que Dieu, qui a fait 
preuve de longanimité et de patience envers chacun 
de nous, nous donne cette même attitude 
réciproque par la grâce de notre Seigneur Jésus-
Christ, 6 de sorte que nous puissions à l'unisson 
glorifier Dieu en paroles et en actions -- Lui que 
nous appelons le Père de notre Seigneur Jésus-
Christ. 7 Par conséquent, traitons-nous et 
acceptons-nous les uns les autres de la même 
manière que Dieu nous accepte en Christ, nous 
pécheurs, comme Ses fils et Ses filles. 

 
Le salut accessible aux Gentils 
 
8 Maintenant il est vrai que Christ est venu « 

pour la maison d'Israël », tel qu'Il l'avait annoncé. 
C'est parce que Dieu dans l'Ancien Testament avait 
promis le salut comme devant provenir des Juifs, 
des descendants d'Abraham, d'Isaac et de Jacob. 
Cette promesse, Il l'a accomplie en Christ, Lui-
même Juif dans Sa nature humaine. 9 En dépit du 
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fait que le salut vient des Juifs, il englobe aussi 
tous les païens; et ils doivent en être 
reconnaissants. Comme le salut incluait toute 
l'humanité, il a été prophétisé que la bonne 
nouvelle du salut sera prêchée parmi les Gentils et 
ils chanteront Ses louanges. » (Ps 18:50). 

 
10 L'objectif de Dieu d'inclure les Gentils dans 

Son salut est si clairement enseigné dans l'Ancien 
Testament que je ne peux pas voir comment les 
Juifs ont pu le manquer. En voici quelques 
exemples : « Réjouissez-vous, Gentils, avec les 
Juifs. » (Dt 32:43). 11 Ou « Louez Dieu, vous tous 
Gentils, et que tous les hommes Le glorifient. » (Ps 
117:1). 12 Le prophète Ésaïe répète aussi cette 
même vérité : « Un descendant d'Isaï viendra pour 
racheter toute l'humanité et plusieurs Gentils 
croiront en Lui. » (Es 11:1, 10). 

 
13 Considérant cette merveilleuse vérité, puisse 

le Dieu de notre rédemption vous remplir d'une joie 
inexprimable, d'une paix qui dépasse toute 
intelligence, et de la pleine assurance de votre 
salut, afin que, sous l'influence du Saint-Esprit, 
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votre espérance ne faiblisse jamais! 14 Non que je 
doute de votre foi, car les informations que j'ai 
reçues à votre égard m'ont convaincu que vous, 
chrétiens de Rome, abondez en amour et en bonnes 
oeuvres, et êtes enracinés dans la vérité et capables 
de vous instruire les uns les autres. 

 
15 Malgré tout, j'ai voulu m'adresser à vous 

directement pour vous rappeler vos devoirs 
chrétiens, en vertu de l'autorité qui m'a été confiée 
par Dieu pour devenir apôtre 16 et ministre de 
Jésus-Christ, spécialement délégué pour proclamer 
l'évangile aux Gentils et les unir à la famille divine 
par la foi en Jésus-Christ et la sanctification du 
Saint-Esprit. 17 Je suis évidemment très 
reconnaissant pour le ministère qui m'a été confié 
par notre Seigneur et Sauveur, envoyé par Dieu 
pour notre rédemption. 

 
Considérations missionnaires 
 
18 Ce que je vous ai écrit ne constitue pas ma 

propre opinion mais ce que Christ Lui-même m'a 
révélé en me confiant la mission de gagner des 
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âmes parmi les Gentils, leur faisant connaître la 
puissance salvatrice de Dieu en paroles et en 
actions, 19 c'est-à-dire par des miracles et des actes 
surnaturels démontrant la puissance de l'Esprit 
divin, si bien qu'à partir de Jérusalem jusqu'aux 
coins les plus reculés du Moyen-Orient, j'ai prêché 
sans réserve la bonne nouvelle du salut en Christ. 

 
20 En agissant ainsi, je me suis spécialement 

efforcé de proclamer cet évangile dans les endroits 
jusqu'ici ignorés, de peur d'entraver le témoignage 
et l'oeuvre d'autres frères croyants. 21 Ce ministère 
a donc donné lieu à l'accomplissement de la 
prophétie suivante : « Je serai prêché à ceux qui ne 
font pas partie du peuple de l'alliance divine, et 
ceux qui n'attendaient pas le Messie se réjouiront 
dans la vérité lorsque Christ sera prêché. » (Es 
52:15). 22 En passant, c'est ce ministère qui m'a 
jusqu'ici empêché de me rendre chez vous à Rome. 

 
23 Mais puisque j'ai maintenant terminé 

l'oeuvre qui m'avait été confiée et que j'ai proclamé 
l'évangile dans toutes les régions vierges du 
Moyen-Orient, j 'ai bien hâte d'entreprendre ce 
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voyage, moi qui ai désiré venir à Rome depuis tant 
d'années. 24 Selon l'itinéraire que je me suis fixé, 
je planifie me rendre en Espagne et m'arrêter chez 
vous en route. Si tout va bien donc, j'espère vous 
voir très bientôt et je suis sûr que votre présence 
m'apportera de grandes bénédictions. 

 
25 Mais je dois d'abord retourner à Jérusalem 

avec les offrandes spéciales que m'ont confiées les 
chrétiens de Grèce pour aider les croyants qui 
souffrent là-bas. 26 Ces frères Grecs avaient 
entendu parler des temps difficiles que traversaient 
les croyants de Jérusalem et ils ont voulu 
contribuer à une offrande spéciale en faveur de ces 
pauvres croyants qui souffrent en Judée. 27 Vous 
serez heureux d'apprendre que ces chrétiens de 
Grèce ont été plus que contents d'apporter leur 
aide, sachant que leur salut est venu des Juifs. Ils 
avaient le sentiment qu'en participant à la 
rédemption promise aux Juifs, le moins qu'ils 
pouvaient faire pour exprimer leur gratitude, c'était 
de soutenir les Juifs chrétiens dans leurs besoins 
matériels. 
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28 Puis, lorsque j'aurai livré ces choses aux 
frères de Jérusalem et que je me serai assuré que 
tout va bien, je ferai des plans précis pour passer en 
Espagne, 29 m'arrêtant à Rome en chemin, où 
j'aurai l'opportunité, je l'espère, de vous proclamer 
l'évangile de Christ plus à fond. 

 
30 D'ici là, je vous exhorte à continuer de 

défendre l'amour de Dieu que vous avez reçu par 
l'Esprit qui demeure en vous; priez aussi pour moi, 
afin que la volonté de Dieu soit accomplie, 31 et 
que je ne sois pas empêché d'aller vous voir par les 
ennemis de l'évangile qui sont en Judée. N'oubliez 
pas aussi de prier pour les croyants de Jérusalem, 
afin qu'ils puissent apprécier mon oeuvre et l'aide 
que je leur apporte 32 de sorte que lorsque j'irai 
chez vous, je puisse le faire avec joie, sachant que 
Dieu a béni mon ministère et continuera de le faire 
en votre présence. 33 Puisse notre Dieu 
merveilleux qui répand la paix dans nos coeurs être 
avec vous tous continuellement! Amen.  
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Chapitre 16 
 

Paul salue les confrères 
ouvriers à Rome 

 
Note : 
 
Les versets 1-16 de ce dernier chapitre 

consistent en salutations aux frères croyants qui ont 
par le passé travaillé dans le ministère en 
compagnie de Paul et qui résident maintenant à 
Rome. La phrase qui revient continuellement au 
cours de toutes ces salutations, c'est l'expression 
« en Christ », le thème central de la théologie de 
Paul et la vérité fondamentale qui sauve et unit tous 
les croyants en un soul corps et une seule 
espérance. 

 
Avertissements de paul contre les faux docteurs 

 
17 En concluant cet exposé du glorieux 

évangile de Christ, je vous demande, frères, de 
faire attention à ceux qui s'opposent à la vérité telle 
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qu'elle est en Christ et qui voudraient provoquer la 
division dans l'Église. Évitez ces faux docteurs à 
tout prix. 18 Car de telles personnes ne servent pas 
réellement Christ, mais leur propre intérêt égoïste 
et elles cherchent à séduire par leurs paroles 
flatteuses tous ceux qui sont faciles à berner. 19 Je 
veux cependant que vous sachiez que je suis très 
heureux des bons rapports que j'entends à propos 
de votre attachement à la vérité; mais en même 
temps, je me sens obligé de vous mettre en garde 
contre ces faux professeurs et de vous conseiller 
d'examiner avec soin tout ce qu'on vous enseigne, 
passant au crible la vérité et l'erreur. 20 Il ne se 
passera pas encore beaucoup de temps avant que 
Dieu ne vienne, par Christ, anéantir Satan et ses 
machinations trompeuses. D'ici là, puisse la grâce 
de notre Seigneur continuer de vous bénir et de 
vous garder fidèles jusqu'à la fin! Amen. 

 
Dernières salutations et bénédiction 
 
Les versets 21-24 sont utilisés par les 

collaborateurs de Paul, ses compatriotes et amis, 
ainsi que par Tertius, le secrétaire de Paul, pour 
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transmettre leurs salutations. 
 
25 Et maintenant, à Celui qui peut vous rendre 

forts et vous préserver de toute chute, par la 
puissance de l'évangile de Christ, mystère autrefois 
caché pour ainsi dire, 26 mais qui vous a 
maintenant été pleinement révélé en la personne de 
Jésus-Christ et par les enseignements de la Parole 
de Dieu maintenant proclamés à toute l'humanité 
selon l'ordre divin et vous appelant à une foi 
obéissante à la vérité, 27 au seul vrai Dieu capable 
de nous sauver, puissent la louange et la gloire Lui 
être toujours rendues ainsi qu'à notre Seigneur 
Jésus-Christ, AMEN!  
  
 


